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Un mauvais combat
On ne peut pas pratiquer le métier de la presse sans être un ardent défenseur de
la sacro-sainte Liberté de la presse. Mais peut-on, au nom de cette liberté pren-
dre toutes les libertés dans le traitement de l’information ?
On pourrait poser la question à cette journaliste de l’AFP qui a « mis le feu » en
faisant d’un banal incident d’entraînement de taekwondo, opposant Marlène
Harnois à Myriam Baverel, une affaire d’Etat. 
Car cette journaliste, dont Marlène Harnois dit ouvertement qu’elle est une amie,
a produit pour le compte de l’AFP une information complètement orientée sur le
sujet, ne retenant dans son investigation (?) que des témoignages à charge
contre Myriam Baverel. Troublant parti pris qui semble nous éloigner du code de
déontologie qui régit, en principe, la profession de journaliste. 
Dans cet ordre d’idée, nous n’aurions pas à nous positionner sur cette affaire qui
oppose deux sportives aixoises bien connues, toutes deux médaillées des JO, si
les choses s’étaient passées convenablement et si nous n’étions pas suffisam-
ment bien placés pour témoigner à quel point Marlène Harnois, que nous avons
toujours soutenue jusque-là, a pu dépasser les limites du raisonnable concer-
nant les accusations portées à l’encontre d’un entraîneur qui l’a « récupérée » il
y a 8 ans, pour l’amener jusqu’au podium olympique. 
Comment a-t-on pu, à partir d’un incident qui n’aurait jamais dû dépasser le
cadre de l’Insep, assister à un tel revirement d’attitude de la part d’une athlète
qui considérait jusque-là son entraîneur comme « une grande sœur », selon sa
propre expression, et à laquelle elle disait vouer une infinie reconnaissance ? 
Nos compétences dans le domaine de la psychologie sont trop limitées pour
nous permettre d’avancer la moindre explication à ce sujet. Ce que nous pou-
vons constater, en revanche, c’est qu’à partir d’une dépêche de l’AFP, que la
presse parisienne s’est fait un devoir d’exploiter, l’affaire a pris des proportions
telles que la Ministre des Sports, Valérie Fourneyron, s’est vue dans l’obligation
de diligenter une enquête administrative sur le terrain. 
En attendant les conclusions des inspecteurs ministériels qui, en ce qui les
concernent, ne risquent pas de prendre « des libertés » avec cette affaire, nous
nous bornerons à faire remarquer que dans un tel combat - qui n’en est pas un,
Myriam Baverel n’ayant pas souhaité répliquer - il ne peut pas y avoir de ga-
gnant(e). Comme nous regretterons que Marlène Harnois, que nous avons hono-
rée au titre de Sportive de l’Année 2012 (en même temps qu’Anne-Caroline
Graffe) et qui nous avait enchantés aux JO de Londres, ait ainsi rompu le charme,
en menant ce qui restera le plus mauvais combat de sa carrière.

A. Crespi

La parenthèse aixoise de Nikola
Karabatic aura été un enchantement
pour tout le monde, y compris pour
l’intéressé… et son coéquipier Luc
Tobie, qui l’accompagne du regard à
la Une de ce n°303 (photos Sylvain
Sauvage).
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LA QUESTION

gérer le basket féminin ?
Vous en avez peut-être entendu par-

ler… le PAB 13 n’est plus.
L’équipe féminine de basket, qui évoluait
en LFB depuis 32 ans, a donc cessé
d’exister, selon la dernière volonté de
Guy Boillon, l’homme par qui le basket
féminin de haut niveau est arrivé à Aix, à
la fin des années 70.
Cela devait arriver un jour. Mais qui a pu
penser un instant que l’héritage profite-
rait à d’éventuels repreneurs ? Pouvait-il
y avoir un "après Boillon" dans le basket
féminin ?
Il était prévisible que le président du PAB
13 s’appliquerait à saborder "son"
équipe, dès lors qu’il aurait décidé d’ar-
rêter les frais. Des frais qu’il a déclarés ne
plus pouvoir assumer suite à une baisse
de la subvention municipale passée de
300 000 à 150 000 euros. Une subven-
tion que l’habile dirigeant de l’ASPTT
avait effectivement réussi à faire monter
très haut à la belle époque du basket fé-
minin aixois.
Paradoxalement, c’est avec un budget
réduit que l’équipe coachée par Bruno
Blier a réalisé le meilleur parcours de ces
cinq dernières saisons.
La LFB était-elle "jouable" à long terme
avec moins d’argent ? Guy Boillon a ré-
pondu par la négative en décidant de
tout arrêter, sa présidence (peut-être, à
74 ans, éprouvait-il aussi le besoin de
souffler) et le club qui n’en était pas un à
proprement parler, le PAB 13, avec ses
49 licenciés (encadrement compris), n’en
possédant pas les caractéristiques.
Constat qui a d’ailleurs motivé en partie
la révision de la subvention municipale.

Aujourd’hui, "recyclé" au sein de la "mai-
son mère" qu’est le Pays d'Aix Basket
ASPTT, le secteur féminin va tenter de
poursuivre avec une équipe en Ligue 2 et
le centre de formation. Le tout sous la
coupe de Damien Leroux, lequel a mon-
tré son savoir-faire dans ce domaine.
La question qui se pose est de savoir si
le PABA pourra mener de front le double
projet de faire monter l’équipe garçons
en Pro B d’ici 4 ou 5 ans et de conserver
le statut professionnel chez les filles, tout
en poursuivant l’indispensable travail de
formation.

Dans l’histoire du sport aixois, aucun
club n’a véritablement réussi à relever ce
genre de défi. La cohabitation d’équipes
filles et garçons a le plus souvent débou-
ché sur un échec. Déjà, au début des an-
nées 80, un clash s’était produit au sein
de l’ASPTT Basket avec la démission des
trois principaux dirigeants du secteur
masculin, à savoir Jean Schollé (prési-
dent), Bernard Gaume (directeur sportif)
et Pierre Messonnier (entraîneur). Ils
n’acceptaient plus que Guy Boillon, dans
son souci évident de jouer exclusivement
la carte du basket féminin, s’appliquât à
mettre des bâtons dans les roues d’une
équipe masculine devenue trop ambi-
tieuse et donc gênante.
Dans le volley, l’AUC a accédé en Pro B
féminine en 1995 et en Pro B masculine
dix ans plus tard, mais après qu’il a été
convenu que le volley féminin serait
l’apanage du club de Venelles. La réus-
site du PAVVB a donné raison aux
adeptes de la "séparation des sexes".
Quant au handball, qui a vu une belle
équipe de l’AUC évoluer en N2 féminine
au milieu des années 70 (n’est-ce pas
Michèle Quintin ?), il se conjugue au
masculin depuis quelques saisons au
sein du PAUC, avec le succès que l’on
sait.
Le défi que relèvent aujourd’hui les diri-
geants du Pays d'Aix Basket est donc
audacieux. Mais le président Maurice
Donati et son équipe prétendent qu’ils
ont les épaules assez solides et les com-
pétences indispensables pour mener à
bien le "double projet". Espérons qu’ils
n’ont pas vu trop grand…

Dans notre dernier nu-
méro, le jeu consistait
à reconnaître le foot-
balleur professionnel
de l’O. Lyonnais de la
fin des années 60. Il
s’agissait effective-
ment de Jacky Pin
que vous êtes nom-
breux à avoir reconnu.
La réponse gagnante
est celle de Mme Ka-
rine Lelion (Aix) qui re-
cevra le cadeau Igol.

Réponse au
"Qui est-ce"

du n°302

Dotation

Le Tour de France est aux portes d’Aix. Une occasion
de ressortir une photo qui date de 1961, année où une
étape de la Grande Boucle est arrivée dans notre ville.
A l’époque, le Tour de l’Avenir (amateurs) se couraient
en ouverture des pros. Une occasion pour un crack de
l’AVCA de se mettre en valeur, sous le maillot de
l’équipe de France, notamment lors d’une longue
échappée entre Antibes et Aix.
Pourriez-vous retrouver le nom de cet enfant de Venta-
bren qui allait passer pro deux ans plus tard dans
l’équipe de Jacques Anquetil ?
Adressez-nous vos réponses (14 rue Pavillon - 13100
Aix). L’une d’elles, tirée au sort, sera récompensée par
le cadeau "Igol", à savoir : deux bidons de la meilleure
huile qui soit, la "Profive Diamant 5w40".

Qui est-ce ?

Après 40 années à la tête du basket féminin,
Guy Boillon jète l’écharpe.
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NOM : ........................................................................................................................................................................................................................................................
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Adresse : .................................................................................................................................................................................................................................................

........................................................................................................................................................................................................................................................................

Tél. : ................................................................................................. E-mail. : ...............................................................................................................................

Sport(s) pratiqué(s) : ................................................................................................................................ Club(s) : ..........................................................

� Abonnement 1 an : 20 € /  � Abonnement de soutien : à partir de 30 €

Je n’ai rien compris
L’autre dimanche, je suis tombé sur une émission de télé où il
était question de sport. Je me suis dit : « Voilà un truc pour
moi ! ». Et je n’ai pas été déçu. Il a été question de Nadal, roi
de Roland-Garros, d’une équipe de quartier (Nanterre ou
quelque chose comme ça) championne de France de basket,
d’un crack français de natation qui s’entraîne en Amérique,
d’un tas d’autres sujets intéressants et, pour finir, d’une drôle
d’histoire de dispute dans le petit monde du taekwondo.
Pour un sport de combat, ce n’est pas vraiment surprenant. 
Mais là, je n’ai pas tout compris, car j’ai entendu parler de
« barbecus avec chips merguez », de mariage « pour de faux ».
J’étais pourtant bien dans une émission de sport, non? 
Je n’ai pas compris non plus quand le journaliste (dont j’ai
oublié le nom) a dit que la nana entraîneur mise en cause ne
voulait pas s’exprimer… alors que les images la montrent en
train de parler avec l’enquêteur en personne.
Je n’ai pas compris non plus la démarche du journaliste. Car
il se trouve que l’un des témoins qu’il a interrogés est le
même type avec lequel il a été vu en photo sur Internet. 
Non, ce n’est pas possible, j’ai dû me tromper ! Ils ne feraient
pas des trucs pareils à la télé… Comment, oui ? Moi qui
n’avais rien compris à cette histoire, je crois que je
commence au contraire à comprendre. Mais je ne préfère pas
vous dire le fond de ma pensée… ça pourrait embarrasser du
monde. 

B U L L E T I N  D ' A B O N N E M E N T
à retourner à Sport-Santé

14, rue Pavillon - 13100 Aix-en-Provence
accompagné du règlement (par chèque bancaire à l'ordre de Sport-Santé)

✄

le méchant

Le bon Tour
de Vespini
Infatigable auteur, notre
ami et confrère Jean-
Paul Vespini ne pouvait
rater le départ du 100e

Tour de France. Dans sa
musette, un ouvrage de
poids, dans la tradition
de la célèbre collection
"Pour les NULS", une
véritable encyclopédie sur le Tour de France, son
histoire et ceux qui l’ont écrite, son fonctionne-
ment, ses héros, ses cols mythiques, etc.
Le tout pour 22,95 €, nous serions tentés d’ajouter
"à peine", car avec ses 430 pages, dont 8 de ma-
gnifiques illustrations, cet ouvrage de 930
grammes vaut son pesant de lecture.
Jean-Paul Vespini a décidément du fond. Après ce
bon Tour (de force), que nous réserve-t-il ?

À l’occasion d’une petite fête organisée au Hot
Brass, pour le départ à la retraite de leur ami
Christian Dairou, trois "dinosaures" du groupe
Azur Assurances (devenu MMA) ont posé pour
nous, aux côtés du "jeune retraité". Il s’agit de
Françoise Leborgne, André Apostolo et Joël Gori,
amis fidèles également de Sport-Santé.

Grand-père indigne
Dans le dernier numéro, il a été fait part de la
naissance du petit Etienne Seznec Crespi,
photo à l’appui… mais avec une incompréhen-
sible erreur de date. Le pitchounet est né le 15
février 2013 et non le 25 mars, comme écrit.
Quand on sait que le signataire de l’info en
question n’est autre que le grand-père
d’Etienne, on est en droit de se poser des ques-
tions sur ses réelles facultés mentales du pépé.

Signé : Le Méchant

SORTI DE PRESSE

Rencontre

Erratum

Dans trois mois

Samedi 12 octobre

CHALLENGE ENTREPRISE

Inscriptions au www.kms.fr
www.association-ressource.org



Des chiffres

Le budget de la Direction Jeunesse
et Sports est de l’ordre de
27 millions d’euros
(26 804 000 € pour 2012).
Le budget fonctionnement des
Sports dépasse les
19 millions d’euros. 
Près de 1500 associations du
département sont subventionnées
pour un montant total proche des
9 millions d’euros.
501 manifestations sportives sont
subventionnées, pour un budget total de
4 446 150 € (chiffre 2012).
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- Peut-on dire qu’il existe une vérita-
ble politique sportive au CG13 ?
"Oui, bien que cela ne soit pas du do-
maine des compétences obligatoires."
- Quel est le budget annuel consacré
au sport par la DJS (Direction de la
Jeunesse et des Sports) ?
"Sur environ 27 millions d’euros de bud-
get de la  DJS, près de 20 millions sont
consacrés au sport."
- Quelles sont les grandes lignes de la
politique du CG13 ?
"Elle regroupe la délégation Jeunesse et
la délégation des Sports. Nous sommes
concernés par tout ce qui va des sco-
laires jusqu’aux seniors et même au-
delà (3ème âge). On s’intéresse aussi
bien au sport de masse qu’au sport
d’élite. Le Département est également
très impliqué au niveau des équipe-
ments dans le cadre de l’aide aux com-
munes. Savez-vous que le CG13 a par-
ticipé à hauteur de 80% dans la
construction des terrains de proximité à
Aix comme dans tout le département ?
- Comment la ville d’Aix est-elle prise en
compte par le CG13, par rapport aux
autres communes du département ?
"Il est difficile de faire ce type de com-
paraison. Mais il est certain que le mou-
vement sportif aixois est bien reconnu
au sein de l’Assemblée départementale,
qu’il s’agisse du sport amateur ou du
sport professionnel."
- Quel rôle joue le conseiller général
André Guinde auprès de la délégation
des Sports ?
"J’interviens auprès de mon collègue
délégué aux Sports, Henri Jibrayel, afin
de l’informer des dossiers aixois pour
lesquels j’estime qu’il faut apporter une
attention particulière."

- Qu’est-ce que le CG a fait de mieux
dans le sport aixois ces dernières an-
nées ?
"Le Conseil Général n’est pas axé sur
des sujets précis, mais s’efforce de cou-
vrir le champ des activités sportives le
plus largement possible, avec de bons
exemples comme "Faîtes le Mur", l’opé-
ration chère à Yannick Noah et mise sur
pied en collaboration avec le Tennis
Club du Jas de Bouffan. Elle est soute-
nue efficacement par le CG13. Des dis-
positifs tels que "L’Attitude 13" favori-
sent la pratique du sport pour tous."
- Si vous aviez un souhait à formuler
concernant l’implication du CG13
dans la vie sportive du Pays d'Aix ?
"J’aimerais voir se créer à Aix-en-Pro-
vence un centre sportif départemental
du type de celui qui existe à Fontainieu.
Ce qui a été réalisé dans les quartiers
nord de Marseille est tout simplement
fabuleux. C’est dans ce genre de struc-
ture qu’on peut développer une vérita-
ble politique sportive."

- Quels sont aujourd’hui, selon vous,
les secteurs du sport aixois qui mérite-
raient un soutien "appuyé" du CG13 ?
"L’élite du sport aixois mériterait sans
doute un soutien plus important. Mais il
faut dire que l’énorme progression du
sport élite en Pays d'Aix, ces dernières
années, ne nous permet pas de subven-
tionner les grands clubs à la hauteur de
leurs attentes."
- Qu’est-ce que les projets de "re-
structuration des collectivités" (Mé-
tropole, réforme des collectivités ter-
ritoriales) risquent de changer pour le
sport ?
"Il est trop tôt pour en avoir une idée
précise, mais certaines compétences
pourraient être réparties entre la Métro-
pole, la Communauté d’Agglomération
et les Communes."
- Comment voyez-vous l’avenir du
sport aixois ?
"Le Sport aixois est sur la bonne voie,
parce qu’il allie le sport d’élite, locomo-
tive indispensable et le sport de masse,
à travers la grande diversité des pra-
tiques sportives proposées par les clubs
du Pays d'Aix, lesquels mériteraient ef-
fectivement d’être davantage soutenus."

DOSSIER La politique sportive du Conseil Général des Bouches-du-Rhône

Dix questions à André Guinde
Après notre dossier sur la politique sportive de la CPA (voir Sport-Santé n°302),
nous évoquons ce mois-ci l’implication du CG13 dans la vie sportive d’Aix et du
département, en compagnie d’André Guinde, vice-président du Conseil Général
des Bouches-du-Rhône (élu du Canton Aix Sud-Ouest) et ancien adjoint aux
sports de la ville d’Aix, aujourd’hui conseiller municipal. En 10 questions, 10
réponses, évocation de la politique sportive du CG13 avec un des élus locaux
les plus populaires qui se définit lui-même comme un homme de terrain.

André Guinde digest

” ”Le sport aixois mérite
d’être soutenu

- Né le 15 décembre 1938, à Aix-en-Provence.
- Ancien menuisier et formateur au CFA.
-Conseiller Général des Bouches-du-Rhône depuis 1998.
- Principale distinction : Chevalier dans l’Ordre National

du Mérite.

Repères sportifs
- Ancien pratiquant sportif (football).
- Dirigeant à l’AS Aixoise de 1973 à 1990 (président de la

Commission des Jeunes, puis président du club).
- Adjoint aux Sports de la ville d’Aix de 1995 à 2001.

Homme de terrain, André Guinde ne manque pas
une Ronde d'Aix où il remet la Coupe du CG13 (ici
à Mickaël Bourgain).

Entouré
d'amis du
sport à
l'instant d'être
fait Chevalier
dans l'Ordre
National du
Mérite, tout
récemment.
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Beaucoup de chaleur, en effet, dans la
salle de réception de l’hôtel Campanile de
la Beauvalle et de l’émotion également
avec la remise de plaquettes à tous ceux
qui ont écrit l’histoire de l’Office, ainsi
qu’aux sept bénévoles qui se sont vus
distinguer au titre du Mérite Sportif de la
FFMJS, en début de cérémonie.
Les premiers applaudissements ont donc
été, dans l’ordre de passage sur le podium
d’honneur, pour Jean-Jacques André
(cheville ouvrière d’ESE), Jean-Marc Bau-
rès (secrétaire de l’ASPTT), Raymond Co-
lomar (dirigeant historique de Luynes
Sports), Pascale Metois Emmanuelli (OMS
et Aix Athlé Provence), Raymond Michel
(président de l’AUC Taekwondo), Giu-
seppe Minniti (éducateur de l’US Puyri-
card) et Jo Torchio (bénévole dans le do-
maine caritatif).
À noter, au cours de cette soirée très
conviviale, la qualité de l’écriture du dis-
cours prononcé par le président Jean-
Marc Baurès, le diaporama complet retra-
çant l’histoire de l’OMS, énergiquement
commenté par notre ami Gilles Tabarant et
riche en photos d’archives du studio
Henry-Ely (… et quelques-unes de Sport-
Santé, également) et la présence souriante
de Mme le Maire, Maryse Joissains Masini
et de son adjoint aux sports Francis Tau-
lan, plus détendus que jamais, même à
l’instant de recevoir la Plaquette de Recon-
naissance du Comité 13 de la FFMJS.
En quelques images, signées André Tar-
diti, illustration d’une belle soirée qui
comptera dans l’histoire de l’Office Muni-
cipal des Sports d’Aix-en-Provence.

Anniversaire

Laurence et Pascal BRUNA - Gardanne - 04 42 58 42 81
Cabinet LEBORGNE / COMINO - Aix - 04 42 23 23 98
Jean-Pierre CAMPSERVEUX - Marseille - 04 91 49 18 86

Trets - 04 42 52 24 86

Jean-Marc Schollé

Téléphonie courants faibles et réseaux d’entreprises

Distributeur Agréé

840, Av. du Camp de Menthe - 13090 Aix-en-Provence
T é l .  0 4  4 2  5 9  6 2  6 2 F a x  0 4  4 2  5 9  6 2  6 3

E-mail : emeraude@aix-telephone.com

NOS PHOTOS - 1) Xavier Quintin, président « historique » de l’OMS, prêt à conseiller le "petit nouveau" Jean-Marc
Baurès ; 2) Raymond Colomar ; 3) Jean-Jacques André ; 4) Pascale Metois Emmanelli ; 5) Raymond Michel (aux cô-
tés de Francis Taulan) ; 6) Giuseppe Minniti ; 7) Jo Torchio (en compagnie de Philippe Alziari).

Sept présidents de
l’OMS ( et anciens
adjoints aux
sports, pour trois
d’entre eux). De
gauche à droite :
Jean-François
Picheral, Claude
Dameron, Andrée
Chélini, Xavier
Quintin, Jean-Marc
Baurès, Claude
Lassalle et Daniel
Joyas.

1
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Les 50 ans de l’OMS

La fête qui rassemble
Pour son jubilé, l’Office Municipal des Sports
a bien fait les choses. Réunir tous les anciens
présidents (ou presque) de cette institution,
les adjoints aux sports de ces 40 dernières années et
les principaux dirigeants actifs du Sport aixois est
un joli tour de force que le nouveau président de
l’OMS, Jean-Marc Baurès, le directeur Farid Bakzaza
et leur équipe ont réalisé dans le meilleur esprit.

Photos André Tarditi
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Handball

- Quel est le sentiment qui
domine chez le coach à l’is-
sue de cette première saison
en LNH ?
"La satisfaction de pouvoir vi-
vre une saison supplémen-
taire à ce niveau, répond sim-
plement Jérémy. Le fait de se
maintenir valide la prise de
risque des dirigeants du club.
Mais attention, c’est la 2ème

saison en LNH qui est la plus
compliquée. Les statistiques
le prouvent."

- Quels enseignements tirez-
vous de ce premier exercice ?
"Que le niveau est énorme,
comme je le pressentais, sou-
ligne le coach. Il y a 3 ou 4
ans, on aurait assuré le main-
tien sans problème avec notre
effectif de départ. Au-
jourd’hui, le niveau est tel que
le fantasme de tout entraîneur
d’avoir des résultats sans re-
cruter de star est illusoire. Le
fait d’accueillir Nikola Karaba-
tic en cours de saison aura

été déterminant. Je ne mesu-
rais pas à quel point un joueur
de ce niveau pouvait simplifier
tactiquement les choses."

- La force principale de
l’équipe cette saison ?
"Ne pas s’être disloquée au
moment où elle a subi sept
défaites d’affilée. On mesure
la qualité d’une équipe à sa
capacité à ne pas craquer
dans cette situation."

- Posséder la 3ème attaque du
Championnat, est-ce signifi-
catif ?
"C’est important au regard de
la philosophie de jeu qu’on a
voulu mettre en place. Le pu-
blic veut voir du combat, de
belles actions collectives, par-
tager des émotions. Nous
avons pris une dimension
supplémentaire avec Karaba-
tic, mais nous étions présent
dans le jeu dès le début. Un
jeu qui tourne autour de trois

mots clés : tempérament, vi-
tesse, spectacle."

Jérémy Roussel endossera
par ailleurs la responsabilité
de quelques erreurs défen-
sives, même si l’équipe a
réussi l’exploit, à deux re-
prises (contre Ivry et Sélestat),
de jouer les 7 premières mi-
nutes (et plus) sans encaisser
le moindre but. "Nous avons
souvent soigné nos entames
de match", fait-il remarquer.
Autre fait positif : seules trois
équipes de la LNH (Paris,
Dunkerque, Chambéry) ont
fait le plein de points contre
Aix. Autant dire que, la saison
prochaine, on se méfiera en-
core de ces Aixois joueurs,
accrocheurs et dopés par le
public du Val de l’Arc que
Jean-François Martinez
anime avec beaucoup d’en-
thousiasme.

Après une saison réussie, le
coach donne dans l’ensem-
ble des bonnes évaluations
aux 17 joueurs de son effec-
tif. Résumé poste par poste.

� Gardiens de but
• Robin Cappelle - "Une 2ème

partie de championnat plus
convaincante que la première.
C’est simple, quand il est
bon, on gagne."
• Stéphane Clemençon - "Je
suis heureux qu’il ait terminé
sa carrière de joueur de façon
aussi positive, étant décisif
sur des matchs clés, comme
à St Raphaël. Pour Clem,

Il y a un an, on célébrait le titre de champion de France
des handballeurs et cette fameuse montée en LNH qui
excitait et angoissait à la fois. Le PAUC pourrait-il garder sa
place dans un championnat  élite d’une férocité sans nom ?
Aujourd’hui, on se réjouit de voir le Pays d'Aix terminer la saison
pratiquement en milieu de classement, ce qui n’était pas évident avant le
coup. Et s’il est vrai que le renfort de Nikola Karabatic, en février dernier, a
changé bien des choses, le comportement des "petits Aixois" n’en a pas moins été
admirable. Ce que peut confirmer le coach du PAUC, Jérémy Roussel, qui analyse la
saison 2012-2013 et le comportement de ses joueurs avec la justesse qu’on lui connaît.

Les notes de
Jérémy Roussel

Attention à la 2ème saison
en LNH

Pierre Marche explose au poste de
pivot. Son titre de meilleur joueur
de LNH, au mois d’avril, marque
son énorme progression.

Comment oublier
l’extraordinaire 2ème

mi-temps de Stéphane
Clemençon à
Saint-Raphaël ?

Jérémy Roussel pointe du doigt les
forces et faiblesses de son équipe.



c’est moins la fin d’une vie
que le début d’une autre."
(ndlr - I l  sera l’adjoint de
Roussel la saison prochaine).

� Ailiers droits
• Vincent Vially - "En passant
au niveau supérieur, il a eu le
même rendement voire meil-
leur qu’en Pro D2. Du talent,
de la technique et, mainte-
nant, davantage de cons-
tance."
• Pierrick Lhermet - "Il aura
connu une saison difficile du
fait de la concurrence. Lui
aussi part sur une note posi-
tive. Voilà un garçon qui a
marqué toutes les étapes im-
portantes du club et qui n’a
jamais fait payer à l’équipe le
sentiment de frustration qu’a
pu provoquer le manque de
temps de jeu."

� Ailiers gauches
• Michaël Illes - "Une des
meilleures saisons de sa car-
rière. Il symbolise l’état d’es-
prit des handballeurs aixois
par son talent, sa vitesse et
son sens du spectacle."
• Clément Romero - "Il a
fourni une 2ème partie de sai-
son solide, prenant une part
non négligeable dans le résul-
tat final."

� Pivots
• Pierre Marche - "Il est parti
pour être chaque année plus
fort. Il a pris du poids physi-
quement et a progressé dé-
fensivement. Il est devenu un
pivot redouté des équipes ad-
verses."
• Luka Karabatic - "Parfaite-
ment complémentaire avec
Pierre. Un joueur complet qui
a apporté une plus value dé-
fensive et apportera encore
davantage la saison pro-
chaine."
• Jérémie Courtois - "Après
un début de saison perturbé
par des blessures, il a beau-
coup travaillé et s’est accro-
ché pour rendre service. Il est
amené à jouer un rôle très im-
portant dans le secteur dé-
fensif, où il est capable de
faire très mal."
• Nicolas Ivakno - "Il devait
être le patron de la défense,
mais a connu une saison
compliquée en raison de
blessures."

� Arrières gauches
• Boris Becirovic - "Sans hé-
sitation, le meilleur Aixois de
la première partie de la saison
et, paradoxalement, c’est lui
qui a fait les frais de l’arrivée
de Nikola Karabatic. Un joueur
très intelligent, très sain. La
saison prochaine, il retrouvera
la place qu’il mérite."
• Julien Segond - "Il n’a pas
vraiment eu sa chance à
cause des blessures et de la
concurrence au poste. Mais il
peut partir fier de ce qu’il a
réalisé avec le PAUC."
• Nikola Karabatic - "Que
dire, si ce n’est que nous
avons la confirmation qu’il est
bien le meilleur joueur du
monde, complet dans tous
les secteurs. Il rend meilleur le
jeu et les joueurs."

� Demi-centre
• Vladica Stojanovic - "Le
joueur le plus talentueux de
l’équipe, capable individuelle-
ment de faire la différence sur
une action ou deux. L’impact
player du PAUC."
• Borut Oslak - "Un garçon
en qui j’ai une totale confiance
et qui connaît parfaitement le
jeu de l’équipe. Il a tendance à
vouloir trop en faire, à être dé-
cisif à chaque action. À lui de
trouver le bon compromis."

� Arrières droits
• Luc Tobie - (voir "Sportif du
Mois, p.34).
• Kosta Savic - "La décep-
tion de la saison. Du feu dans
les jambes, du feu dans les
bras, mais sujet à une crise
de confiance. Un mystère…"

   Vincent Vially toujours aussi percutant
sur l’aile droite. Un régal pour les yeux.
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"Et le gagnant est…"

Retrouvailles

Pierre Lagrange
De tous les anciens de l’AUC Hand invités par Sport-Santé, en fin
de saison dernière, à livrer un pronostic sur le classement du
PAUC en LNH, le plus perspicace aura été Pierre Lagrange.
"Je vois le PAUC terminer entre la 6ème et la 10ème place", avait-il
alors prédit. La 9ème place de l’équipe de Jérémy Roussel donne
raison à ce "vieux routier" du hand. Ancien joueur de l’AUC (durant
une quinzaine de saisons), puis kiné de l’équipe (10 ans), Pierre La-
grange reste aujourd’hui très proche du PAUC et ne rate pas un
match au Val de l’Arc, en compagnie de son frère Philippe, autre
ancien d’une "belle époque" du handball aixois.
Le kiné-ostéopathe de l’avenue Schumann a du flair. Que nous
prédira-t-il pour la saison 2013-2014 ?

Pierre Lagrange qui exulte… voilà une image insolite. Car l’ancien handballeur, na-
turellement réservé, ne bondit pas souvent de son siège d’abonné. Mais la passion
aidant, ce "faux calme", comme le définit son frère Philippe (ici à ses côtés), est ca-
pable de sortir de sa réserve.

Le bonjour de
François Pierson

A l’occasion du déplacement du PAUC à Saint-Raphaël, Agnès et
Eric Marche ont retrouvé avec plaisir François Pierson leur ami des
grandes années de l’AUC Tennis et du TC Arbois. Etabli dans ce
joli coin du Var, où il est toujours actif, cet ancien joueur de niveau
1ère série, reste un phénomène de la discipline. À 68 ans, il joue en-
core au niveau 15/1 et dispute régulièrement les Championnats du
Monde avec l’équipe de France des vétérans. L’un des meilleurs
joueurs de l’histoire du Tennis aixois n’a pas fini d’épater son
monde.



Sans lui, Nikola Karabatic n’aurait
probablement pas porté le maillot du PAUC.
Bhakti Ong, l’agent et l’ami du meilleur joueur
du monde, a pour ainsi dire écrit la préface
du "Conte de fée" du Handball aixois.
Rencontre avec un homme très attaché
aux valeurs du sport et de la famille.
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Placé en haut de la tribune
du Val de l’Arc, située à la
sortie des vestiaires, Bhakti

Ong assiste aux matchs du
PAUC avec la discrétion qui le
caractérise, avec une apparente
distance par rapport à ce qui
peut se passer sur le terrain. Tout
juste aura-t-il applaudi avec le
public aixois pour saluer la sortie
royale de Nikola Karabatic, à l’is-

sue du dernier match de la sai-
son, contre Sélestat.
Alors que l’on referme cette
"Parenthèse enchantée" de
Karabatic à Aix, située au
beau milieu d’une énorme car-
rière internationale, Bhakti Ong
peut se fél iciter du succès
d’une aventure humaine et
sportive à laquelle il a subtile-
ment pris part.

L’agent de
joueurs
Il aura été le premier en France à
endosser la fonction d’agent de
joueur, à l’an 2000. Sa vocation
s’est dessinée à l’époque où
Bhakti a  emboîté le pas à Eric
Quintin pour le lancement du
Sandball, en 1995.
Ses premiers "clients", le terme
est impropre, n’étaient autres
que les frères Gilles, dont il régla
le transfert de Chambéry à Ham-
bourg. Comme il s’occupa après
des départs à l’étranger des
monstres sacrés du Handball
français que sont Daniel Nar-
cisse, Nikola Karabatic, Thierry
Omeyer, Bruno Martini, Jérôme
Fernandez et autre Didier Dinart.
Une bien belle équipe en effet.
Actuellement, outre Nikola Kara-
batic et de nombreux pros,
Bhakti Ong a plusieurs joueurs
aixois sous contrat. Il est à l’ori-
gine de la venue au PAUC des
gardiens de but Stéphane Cle-
mençon et Robin Cappelle et
s’occupe de Luka Karabatic,
Pierre Marche, Boris Becirovic,
Kosta Savic… et accessoirement
de Matthieu Ong, le fiston.
Quel aura été son plus gros
"truc" en qualité agent ?
"Pour le grand public, répond
Bhakti , c’est le fait d’avoir fait
venir Nikola Karabatic à Aix. Cela
a produit l’effet d’une bombe.
Mais on avait également beau-
coup parlé du retour de Niko à
Montpellier."
Pour Mister Ong, pas question

RENCONTRE
PERSONNAGE CLEF HANDBALL

Bhakti Ong

l’esprit de famille
L’homme
Qui est Bhakti Ong, "l’agent se-
cret" du handball ?
Né à Paris le 28 janvier 1958, il
aura partagé sa vie d’adulte entre
Paris et Aix, au gré de ses obliga-
tions professionnelles. Ancien di-
recteur export chez L’Oréal, il a
connu son premier "transfert" à
Aix (… et à l’AUC Handball) grâce
à la célèbre marque de cosmé-
tiques.
Agent sportif professionnel depuis
début 2000, ce bon père de famille
(voir plus loin) voyage beaucoup et
ne parle pas moins de six langues
(français, anglais, espagnol, alle-
mand, hollandais et indonésien).
L’homme n’est pas exubérant, loin
de là. La pondération et l’attention
portée aux gens sont au registre
de ses qualités. Bhakti n’en est
pas moins remarquable par une
élégance raffinée et ce côté "fun"

qu’il cultive volontiers lorsqu’il en-
fourche sa moto Harley-Davidson
d’une autre génération.

Le handballeur
Pour Bhakti Ong, le sport se ré-
sume essentiellement à ses 30
années de pratique du handball,
même s’il débuta par le rugby à
Clamart, club avec lequel il fut
champion d’Ile-de-France mi-
nimes.
La famille ayant déménagé dans
le 13ème arrondissement de Paris,
Bhakti se mit au handball à
l’APAS, un des grands clubs de
la capitale évoluant en 1ère Divi-
sion. Il y joua une douzaine d’an-
nées et monta en équipe seniors
alors qu’il était encore junior.
À son arrivée à Aix, en 1986, il
endossa naturellement le maillot
de l’AUC, où il allait passer trois
belles saisons, jouant tour à tour

aux côtés de joueurs tels que
Jean-Dominique Visioli, Guy
Carpi, Pierre Lagrange, Michel
Salomez (qu’il eut également
comme entraîneur), Patrick Bury,
Charles Saccuto, Jean-Marc
Camboulives et autre Jérôme
Rochette.
Reparti à Paris en 1989, il évolua
à St Gratien (N3), un temps aux
côtés de Guy Carpi, parisien le
temps de boucler ses études.
En 1996, la famille Ong revenait
définitivement à Aix. Bhakti, à
l’approche de la quarantaine, al-
lait jouer en Pré-nationale avec
un certain Pilou Amate, alors ju-
nior, contribuant à la montée de
l’équipe réserve de l’AUC en N3.
Il jouera encore jusqu’à l’âge de
45 ans en équipe 3. Quand on a
la santé…
"J’adore le handball, dit-il pour
expliquer sa longévité. Et puis
j’avais l’œil et la technique."

Bhakti  est plus
qu’un agent pour
Nikola Karabatic.
Il est comme un
grand frère.

Bhakti Ong
en 1986,
sous le
maillot de
l’AUC, avec
Michel
Salomez
(à g.)
comme
entraîneur.

Photo S. Sauvage
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de dissocier ses intérêts de ceux
du handball. 
"J’œuvre pour le Handball fran-
çais, insiste-t-il. Je veux contri-
buer à faire de la LNH un cham-
pionnat  de référence. Le retour
en France d’un Narcisse ou d’un
Karabatic ne pouvait que me
combler. L’arrivée de grands
joueurs étrangers, tels que le Da-
nois Mikkel Hansen (à Paris) est
un signe fort. Je suis heureux
d’apporter ma pierre à l’édifice."
Un regret ? "Celui, précisément,
de ne pas avoir pu faire rester Ni-
kola Karabatic en France. Mais je
suis fier qu’il aille dans un grand
club comme le Barça."
Quelles sont les qualités requises
pour être un bon agent de
joueurs ?
"Avoir du réseau, répond Bhakti,
savoir créer un lien de confiance
avec les clubs et les athlètes, et
bien "connaître son marché", un
principe qu’on m’a inculqué chez
L’Oréal. Mon travail consiste à de
rendre les choses possibles, de
défendre les intérêts des joueurs
tout en connaissant la probléma-
tique des clubs. Ce qui me diffé-
rencie des autres agents (il y en a
13, licenciés en France, pour le
hand), c’est ma volonté de tra-
vailler et à entretenir des relations
sur le long terme. J’ai également
été le premier à développer la no-
tion de gestion de l’image."

Ong et
Karabatic
Bhakti  n’a pas de mal à parler du
chemin accompli avec Nikola Ka-
rabatic…
"La première fois que j’ai entendu
parler de lui, c’est par Bruno Mar-
tini. Il m’avait dit, en parlant de
Niko : "Ce gamin est incroyable. Il
joue à 17 ans comme s’il en avait
25. Un truc de fou !" Un an plus
tard, j’ai rencontré le père de
Niko, un ancien très bon gardien
de but que je connaissais pour
avoir joué contre lui. Il m’a dit, à
propos de son fils : "Cela dé-
passe mes compétences".
Niko était encore un gamin, plu-
tôt intimidé en présence de son
père. On s’est rencontré dans un

café de la Place de la Comédie, à
Montpellier… et tout est parti de
là.
Lorsqu’on lui demande, dix ans
plus tard, de définir Nikola Kara-
batic en un mot, Bhakti Ong
n’hésite pas : "Généreux". Et de
préciser : "… Dans la vie comme
sur le terrain, où il donne tout ce
qu’il a."
Comment l’international aura-t-il
vécu son passage à Aix ?
"Niko s’est senti très vite chez lui.
Il a été très sensible à l’accueil
qu’on lui a réservé au club, bien
sûr, mais aussi en ville où les
gens de la rue l’ont reconnu et
abordé avec chaleur, sans jamais
l’agresser. Il s’est senti adopté
par la ville et les Aixois. Cette ex-
périence avec le PAUC l’a ren-
forcé dans son approche du jeu,
car c’est la première fois qu’il de-
vait se battre pour le maintien de
l’équipe. Cette aventure l’a aussi
marqué humainement, avec un
groupe très soudé qui a permis
aussi à son frère Luka de se re-
lancer, au point d’être rappelé en
équipe de France. Une belle car-
rière internationale s’ouvre de-
vant le frangin. Cela compte éga-
lement beaucoup pour Nikola."

Marié à Martine, une ancienne
handballeuse de l’ASPTT Paris
(D1), Bhakti  place la famille au-
dessus de tout. Une famille qui
baigne dans le sport, avec trois
enfants dont le talent fait le bon-
heur d’équipes de handball ou de
volley du Pays d'Aix.
L’aîné, Jean-Baptiste (26 ans), a
fait ses classes à l’AUC Hand et
joua quelques matchs avec
l’équipe D2 du PAUC, avant de re-
joindre la bande de copains de Vi-
trolles qui vient d’accéder à la N2
avec les frères Bienvenu, Kevin Vi-
sioli et autre Loïc Martini, sous la
coupe de Yann Quintin.
"JB est bon techniquement, dit le
père, mais manque un peu d’ex-
plosivité pour évoluer au meilleur
niveau. Il n’a pas l’esprit tueur,
contrairement à Laura. C’est celui
qui me ressemble le plus sur le
plan du caractère"
Laura, parlons-en. La volleyeuse
de la famille (24 ans) est un élé-
ment majeur du PAVVB qui a ter-
miné 6ème du Championnat  de

Ligue féminine. Mieux, elle a été
appelée en équipe de France der-
nièrement pour disputer avec suc-
cès les matchs de qualification
pour les Championnats d'Europe ,
contre l’Ukraine.
Laura est un bon compromis des
trois sportifs de la "tribu Ong". Elle
sait, comme Jean-Baptiste, créer
du lien et possède des qualités
physiques et mentales compara-
bles à celles de Matthieu, le petit
dernier.
Matthieu (20 ans) est effective-
ment un espoir du Handball
aixois. Il a passé deux ans au
Centre de formation de Nantes et
le PAUC l’a fait revenir en début
de saison pour jouer en N3, avec
l’idée de le faire passer pro, tout
comme Maxime Cochard, au prin-
temps 2013. Il sera donc dans le
groupe LNH la saison prochaine.
"Il a une bonne technique de
shoot (Eric Quintin lui a beaucoup
appris dans ce secteur) et pos-
sède de bonnes cannes. Il saute
haut", indique papa Ong.

Ong’s family : le père est ici en compagnie de son épouse Martine et de deux de
leurs enfants, Jean-Baptiste et Laura. À droite, Matthieu, le petit dernier.

QUESTION HAND
Ce qui aura marqué Bhakti Ong dans sa vie de hand…
Meilleur souvenir ? « Ma finale de Coupe de France à Châlons-sur-Saône avec l’APAS.
Nous avions perdu contre Nîmes, mais nous étions une belle bande de copains. »
Plus gros souvenir ? « La finale des JO de Londres, que j’ai vécue comme spectateur. »
Les plus grands joueurs ? « Tous ceux qui ont joué en équipe de France de 2008 à 2012. »
Les plus gros trucs du PAUC ? « La montée en LNH. Je n’ai pas poussé la larme… mais
pas loin. Je dirai aussi le match PAUC - Montpellier, pour la première de Niko à Aix. Un
super match, retransmis en direct sur Canal +,et joué dans une ambiance de feu au Val
de l’Arc. »

Karabatic, une star très accessible, ici
en compagnie de Dominique Dossetto,
à Sun Gym.

Le père de famille

Niko est très
généreux sur

le terrain,
souligne son

agent. Au point
de se faire
étrangler ?
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Volley

Nous avions écrit que le poloïste Sébastien
Monneret était le seul sportif aixois de l’his-
toire à avoir été sélectionné en équipe de

France seniors, en étant toujours licencié à Aix
dans son club formateur.
Depuis peu, le Pays d'Aix compte un nouveau cas
d’espèce en la personne de Laura Ong. Cette vol-
leyeuse, formée à l’AUC et à Venelles, fait partie de
l’équipe de France qui vient de décrocher la qualifi-
cation pour l’Euro 2013. Une sacrée performance
pour une joueuse qui a accompli un beau parcours
cette saison avec le PAVVB.
Produit du volley venellois, Laura Ong est en tout
cas la preuve que Venelles fait de la formation un
principe de base.
Si les dirigeants de ce club doivent chaque année
faire des efforts de recrutement, ce n’est pas au dé-
triment des jeunes, comme en témoignent entre au-
tres les résultats de l’équipe juniors, qui a notam-
ment terminé 4ème de la Coupe de France. Une
équipe emmenée par l’internationale junior Del-
phine Seban qui, à 17 ans, fait déjà partie du
groupe pro du PAVVB. 

La preuve
par Ong

Les juniors du PAVVB dans le dernier carré de la Coupe de France. Delphine Seban va grandir sous le maillot du PAVVB. 

Laura Ong, du maillot venellois à
celui de l’équipe de France.
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Nous n’avons pas hésité, le 25 mai
dernier, à nous perdre dans la ban-
lieue Nord-Est de Marseille, à la re-

cherche du gymnase La Rose Fuveau, où
une bande de vieux copains volleyeurs de
l’AVBA disputaient le final four du Cham-
pionnat de France 1ère Division FSGT.
Nous tenions à voir évoluer une équipe qui
compte dans ses rangs pas moins de cinq
anciens "Sportifs du mois" de notre maga-
zine, à savoir : Hervé Lambert, Jean-Marc
Ollivier, Thierry Lardenois, Arnaud Rob-
veille et Cédric Hollander. Les trois der-
niers cités étant, avec Jean-Marie Michel,
les "indécrottables" du volley aixois des
années 90-2000, puisqu’ils comptent en-
tre 15 et 20 années de pratique à l’AUC
Volley.
Aujourd’hui réunis sous le maillot de
l’AVBA, ces vénérables volleyeurs n’ont
rien perdu de leur passion et montrent un
savoir-faire que seuls les effets de l’âge
(43 ans de moyenne) et un léger manque
de préparation aura quelque peu entamé.
Dans leur demi-finale contre Meyzieu…
qui n’aurait jamais dû leur passer sous le
nez, les Aixois ont en effet commis
quelques fautes de débutants qui leur ont
fait perdre le bénéfice des points marqués
de haute lutte, notamment par l’intermé-
diaire de ces deux bêtes de scène que
sont Cédric Hollander et Hakim Mérabet. 
Battue au tie-break en demi-finale,
comme au match de classement (contre
Annecy), l’équipe de l’AVBA a néanmoins
fait bonne contenance malgré les ab-
sences de Thierry Lardenois, Philippe Jun-
gling et Stéphan Courbier.
Outre Hollander et Mérabet, nous avons
retrouvé un Arnaud Robveille toujours
aussi accrocheur (très impressionnant
dans les temps morts… question ravitail-
lement), un Jean-Marc Ollivier très com-
plet et un Hervé Lambert plus concentré
que jamais à la passe.
Nous avons découvert Florent Rossi et
Paul Souche, qui n’ont jamais joué à l’AUC,
mais qui se sont bien intégrés au cercle as-
sez fermé des "indécrottables" et nous
avons regretté ce jour-là que l’équipe, il est
vrai privée de manager, n’ait pas fait rentrer
Jean-Marie Michel et utilisé davantage Paul
Souche au moment où certains avaient vi-
siblement besoin de souffler.

Les "Indécrottables" ont joué le titre

Hakim Mérabet à l’attaque… le contre lyonnais est battu.
"Nono" Robveille en tombe sur le cul.

Cédric Hollander s’applique à
la réception, sous le regard de
Jean-Marc Ollivier.

L’équipe FSGT de l’AVBA en demi-finale de Championnat de France.
Debout (de g. à dr.) : Hervé Lambert, Hakim Mérabet, Jean-Marc
Ollivier, Arnaud Robveille. Accroupis : Florent Rossi, Cédric Hollander,
Paul Souche et Jean-Marie Michel.
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Rugby

"Magistral, historique, phénoménal, impensa-
ble...." Tous les superlatifs y sont passés. Pas
un joueur, ni même un dirigeant du XV universi-
taire n'avaient imaginé pareil épilogue, deux
graals en une saison. Deux offrandes destinées
– pensait-on – à d'autres prétendants mieux ar-
més. Tout juste s'efforcait-on au sein du XV uni-
versitaire, d'ambitionner une place qualificative
en Championnat de France au vu d'une compé-
tition Honneur déjà suffisamment relevée. Mais
il est vrai qu’à l'AUCR, il n'existe aucune lo-
gique sportive... C'est ce qui fait le charme de
ce club. La qualification pour la demi-finale du
Championnat de France 2011 est là pour rappe-
ler que l'AUCR est capable de tout.
Et pourtant, lorsque le duo Laborde-Lagrange a
décidé de tourner la page à l'intersaison et que
le staff a constaté une "petite" fuite de quelques
pièces essentielles au capital auciste, tout lais-
sait penser qu’on allait assister à une saison de
"remodelage", après avoir entrevu durant trois
saisons une improbable montée. Le rêve a ainsi
rejoint la réalité avec la victoire obtenue lors de
la dernière journée du Championnat, à Sisteron.
Les soirées chez Mus ne sont sans doute pas
étrangères à cette connexion.

"Etre prêts très tôt dans la saison"
Fraîchement arrivé sur le banc, Eric Salliès a pu
ainsi s'appuyer des hommes animés d’un état
d'esprit ambitieux, au moral indéfectible à
l'image de son capitaine Stéphane Laffet et de
ces éléments clés que sont Guillaume Marque,
Thomas Liberman et autre Etienne Durepoix.

Désormais, la tâche s'annonce rude, bien plus
ardue que les saisons passées. Parce que les
joutes restent inconnues pour les "jaune et noir"
et parce que les feux follet universitaires pro-
vençaux sont attendus au coin de l'enbut. Leur
performance n'est, bien sûr, pas passée inaper-
çue. Le phénomène AUCR interpelle.
Cette nouvelle phase de découverte, le XV uni-
versitaire s'y prépare : "Entre le niveau Honneur
et la Fédérale 3 l'écart est assez net, reconnaît
Stéphane Laffet, ancien pensionnaire de Fédé-
rale avec Aubagne. Les contacts sont plus
rudes et le jeu plus rapide. Il va falloir recruter
pour pallier certains départs et étoffer le groupe.
Le début de saison va être très important, il fau-
dra être prêt très tôt et continuer avec le même
état d'esprit et l’ambiance qui fait la force de
l'AUCR depuis toujours". Mais à l'étage supé-
rieur cette fois-ci. Benjamin Ribeiro

Nouvelle ère pour l’AUCR

Champion de Provence et promu en Fédérale 3

Les rugbymen de l’AUC ravis de retrouver ce Bouclier, oeuvre de Georges Martinez, un des pionniers du club. 

Champion de Provence Honneur pour la seconde fois en trois ans, après sa victoire en 2011 contre
Arles et en finale contre Uzès cette année, à Aubagne (42-15), l'AUC Rugby a également enrichi sa
formidable saison par une montée historique en Fédérale 3. Une nouvelle ère du club s’ouvre.

Ils se sont battus pour ça.  
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� 31 chambres entièrement rénovées,
grand confort

� 6 salles de séminaire pouvant accueillir
de 10 à 400 personnes

� Un grand parking gratuit et surveillé
� Un parc de 4 hectares avec piscine,

jardins à la Française
� Un restaurant « bistronomique »,

jouant la carte de la simplicité et de
la qualité à des prix très abordables

� Un complexe pouvant recevoir des
gros événements ou salons (jusqu’à
4000 personnes).

26 , rue Guillaume du Vair
13546 Aix-en-Provence
04 42 52 27 27
contact@chateaudelapioline.com
www.chateaudelapioline.com
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Football

Finalistes du tournoi régional de Pourrières, les débutants
de l'AUC Foot sont venus taquiner le gotha national de la
catégorie à Cuges.
Il ont bien joué le coup, mais au final, Larbi, Okalan, Charles,
Jalwan, Florian, Iliès et Romain ont dû se contenter d'une mo-
deste 32ème place dans ce tournoi international remporté par
le FC Bruxelles (1-0 contre Burel). 
Les petits Aixois auront eu la fierté de participer à cette com-
pétition avec des clubs aussi prestigieux que l’OM, l’O. Lyon-
nais, Nantes, Toulouse, Nice ou les Girondins de Bordeaux,
l’équipe des fils Chalmé et Ramé qu’ils ont bien failli battre en
début de tournoi (1-2).
Après avoir fait douter les Bordelais, les gamins entraînés par
Djilali Benhammou ont réussi à écarter St Antoine (3-0). Mais
ils ont cédé ensuite et de peu face à  la formation de l'Etoile
de l'Huveaune (1-0). 
Basculés lors de la seconde phase du tournoi dans un cham-
pionat "Honneur", avec Luynes et 18 autres formations, les
protégés de Chantal, Christian et Grégory Paron ont remporté
encore deux rencontres face à Cassis (2-0) et Cuges (1-0),
avant d’être dominés par Marignane (0-2) et Istres (1-2).  
Mais quelle belle expérience pour les débutants de l’AUCF et
de Luynes, en si belle compagnie!

Les débutants de l'AUC en bonne compagnie 

Charles, alias “Carlos”, s’applique
dans son tir au but. La photo ne dit
pas si le ballon est allé au fond.

Les débutants de l’AUCF et
leurs dirigeants Grégory et

Djilali visiblement heureux de
poser avec Mathieu Chalmé.

Photos Benjamin Ribeiro 

Tradition familiale oblige, la société M. Chauvin et
ses Fils a rassemblé son petit monde à l’instant
d’effectuer le tirage de la grande tombola gratuite
du printemps, le 18 avril dernier.
Une semaine plus tard, les heureux gagnants ont
été invités à recevoir leurs lots… et à arroser ça,
au cours d’une sympathique réception au sein de
l’établissement de la rue Montigny.
Le 1er prix (un écran plat) a été gagné par Charline
Fecamp. Les prix suivants (machine à café Nes-
presso, robot de cuisine Magimix et friteuse Seb)
ont été pour Sophie Nollet, Brigitte Senut, M. et
Mme Jean Vernet. Avec tous nos compliments.

Une partie de l’équipe des
Ets M. Chauvin et ses Fils…
petits-enfants compris.

Christelle Noccela (à g.) et Guy Chauvin
ont remis leurs prix à Charline Fecamp
et Mme Vernet.

On fait bien les choses aux établissements Chauvin 
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Football

Les joueurs U13 de Luynes et leur
entraîneur Clément Mira se préci-
pitent pour féliciter leur petit gar-
dien de but Jérémi Abonnel. Ce-
lui-ci vient de réaliser l’arrêt
décisif dans la séance de tirs au
but, à l’issue de la finale du Tour-
noi de Luynes, contre la redouta-
ble équipe d’Air Bel. En rempor-
tant ce beau tournoi U13,
organisé par leur club, le 16 juin
dernier, les petits Luynois ont fait
un beau cadeau de Fête des
Pères au président Stéphane Ba-
nos et son équipe d’éducateurs.

Où courent-ils ?

L'IMMOBILIER
DANS LE SUD

Hôtel du Poët
Haut du Cours Mirabeau

AIX-EN-PROVENCE
04 42 27 13 51

Les U13 de Luynes gagnent le tournoi… de Luynes

Jérémi Abonnel a
réussi plusieurs
arrêts décisifs
dans les séances
de tirs au but.

Alexandre Baroumi, sa puissance
au service des U13 de Luynes.

Le but égalisateur
de Yanis Bouaziz,
en demi-finale
contre Burel.

La belle équipe U13 Excellence entraînée par Clément Mira. Elle a terminé 4ème

du Championnat avant de gagner le Tournoi de Luynes.
L’équipe U13 dirigée par Jean-Claude Faure. Elle s’est promenée
en Championnat Honneur et accède au niveau Pré-Excellence.
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Boules

Les 90 ans de
l’ES Milloise

� Votre meilleur souvenir ?
Gaby Camoin : "La victoire en
Coupe de Provence et la
montée en DHR (2011)."
Roger Cotton : "La finale en
Coupe de Provence 1975
contre l’AS Aixoise, à Vi-
trolles."
Bruno De Bonfils : "La vic-
toire en Coupe de Provence."
Robert Deneuve : "Les an-
nées Roger Cotton, avec la fi-
nale 75 et les trois accessions
consécutives de 1ère Division
en PHA."
� Le meilleur joueur de l’his-
toire du club ?
G. Camoin : "Jules Truffet
(Tête en or)."

R. Cotton : "Ghiotti, Deneuve
et Azema."
B. De Bonfils : Jean-Pierre
Panadéro."
R. Deneuve : "Moi, d’abord
(rire) … plus sérieusement :
Jean-Pierre  Panadéro."
� Le point fort de l’ESM ?
G. Camoin : "L’amitié."
R. Cotton : "Se battre tou-
jours pour la vie."
B. De Bonfils : "La convivia-
lité."
R. Deneuve : "L’envie."
� L’ESM en un mot ?
G. Camoin : "Avenir."
R. Cotton : "Fraternité."
B. De Bonfils : "Continuité."
R. Deneuve : "Sain."

Un autre rendez-vous de l’amitié avait été fixé le 21 avril, au
Parc Jourdan, avec un concours organisé par le Hot Brass, au
bénéfice de l’Association "De l’Espoir pour Yanis". Un élan de
solidarité qui aura été très apprécié par la famille du petit Yanis
et de l’Amicale des Sapeurs Pompiers Aixois.

En se rapprochant de la Petite Vi-
tesse et des terrains de boules du
Parc Jourdan, Alain Garzino s’est pris
au jeu. Il a créé un concours à pé-
tanque en hommage à la mémoire de
son père : le "Challenge André Gar-
zino". Il a pu vérifier à cette occasion
que le sens de l’amitié se cultivait
toujours sur les terrains de boules.
Quelque 200 joueurs ont participé à
la 1ère édition, le 25 mai dernier, dans
une ambiance très conviviale. Il y en
aura encore davantage en 2014…

La moyenne d’âge des personnes présentes sur le stade
Réquier, le 8 juin dernier, était relativement élevée. Et pour
cause, l’Etoile Sportive Milloise avait invité un maximum de

ses anciens pour célébrer le 90ème anniversaire du club. Une
occasion de retrouver quelques-uns des joueurs qui ont écrit
les plus belles pages de l’ESM et de voir honorer des dirigeants
qui ont marqué ce club leur empreinte. Le président Robert De-
neuve, dont l’attachement aux Milles remonte au début des an-
nées 70, a parfaitement orchestré la fête et la remise de pla-
quettes d’honneur, en présence de nombreuses personnalités.

Souvenirs d’anciens

Ils totalisent à eux quatre quelque 150 années d’action bé-
névole au service de l’Etoile Sportive Milloise et jettent un
coup d’œil rétro sur leur passé en vert et jaune. En quatre
questions …

Challenge André Garzino

Le rendez-vous de l’amitié

De l’Espoir pour Yanis

Remise d’un chèque sympathique à Henri Delclos (grand-père de Yanis) pour l’Asso-
ciation "De l’Espoir pour Yanis", en présence de l’adjoint aux sports, Francis Taulan.

Bruno De Bonfils, Roger Cotton, Gaby Camoin et Robert Deneuve (de g. à
dr.), carré magique de l’ESM de ces 40 dernières années.

La "dream
team" du

milieu des
années 70,
finaliste de

la Coupe de
Provence.

Belle
allure !

Un ancien vainqueur de "La Marseillaise" au
Challenge André Garzino : Jean-Paul Ré, qui
a gagné le plus grand concours à pétanque

du monde en 1988 (associé à Bernard Bossy
et au regretté Cyprien André) est aujourd’hui
président de l’Amicale Bouliste d’Eguilles, un

club bien représenté au "Challenge André
Garzino", avec plusieurs joueurs dont lui-
même et Bruno Maucherat (notre photo).

Une partie de la famille Garzino réunie à l’occasion du Challenge André Garzino.
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Dans le cadre de la fête du Pass’sport dédiée à l’événement, à trois semaines du Tour, un groupe
de cyclistes du Pays d'Aix a pour ainsi dire ouvert la route du Tour en effectuant… le tour d’Aix.

Les courses de l’après-guerre
attiraient beaucoup de spectateurs
à Aix. 70 ans après, on attend
le retour de la grande foule.

Qui se rappelle l’arrivée du Tour de France
1962 sur la cendrée du stade municipal ?
Que ceux qui étaient déjà dans le sport à
cette époque lèvent le doigt !
51 ans plus tard, le Tour revient à Aix,
sous la forme d’un départ d’étape.
À notre tour de vivre l’ambiance particulière
de la Grande Boucle, l’année même de sa 100ème

édition. Ceci grâce à l’obstination de Jacky Pin
et Francis Taulan. Ils ont réussi, à force
d’harceler Christian Prudhomme et ASO,
à décrocher la lune. Joli tour de force !
On attend près de 100 000 spectateurs
le 4 juillet en Pays d'Aix pour cet événement
grandiose. Et si cela risque d’occasionner
quelques soucis du côté du trafic routier,
que le plan ci-dessus devrait permettre
de réguler, on ne retiendra que le plaisir
d’avoir vécu un « truc pareil ».

”  
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SORTIE N°31
Cette sortie est 
conseillée pour 
se rendre à Aix.

   

 
  
 

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

PARCOURS CYCLISTES ET CARAVANES 
Voies fermées à la circulation : le 4 juillet de 10h30 à 13h30
Voies fermées au stationnement : du 3 juillet à 20h au 4 juillet 
à 13h30. La mise en fourrière des véhicules sur zone sera 
ordonnée dès le 3 juillet à 20h. (Attention : frais de mise en 
fourrière à la charge du propriétaire du véhicule).

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Voies fermées à la circulation le 4 juillet de 1h à 16h
Voies fermées au stationnement le 4 juillet de 1h à 16h

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Voie fermée à la circulation le 4 juillet de 7h à 13h30

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Voies fermées à la circulation le 4 juillet de 10h30 à 13h30

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Voies fermées à la circulation le 4 juillet de 11h à 14h
Route d’Eguilles - Eguilles - Lignane
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Parkings situés sur le parcours : entrées et sorties des véhicules 
impossible le 4 juillet de 10h à 13h30
(Attention : frais de parking à la charge du propriétaire du véhicule)

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 Parkings supplémentaires gratuits

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Parkings relais gratuits le 4 juillet : Krypton, Hauts de Brunet et 
Route des Alpes fonctionneront normalement

LES PARKINGS

AUTOROUTES
Fermeture des sorties du Jas de Bou�an 
de la A51, RN296 de 2h30 à 16h et de la A8 de 1h30 à 16h
Fermeture de la sortie « Aix Centre » Pontier n°8 sur la RN296 
de 10h30 à 13H30

www.aixenprovence.fr  /  
www.agglo-paysdaix.fr

 

 

 
 

 

  

 

 
 

 

   

 

 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

Grande fête populaire, le Tour de France et sa 
célèbre caravane ont choisi Aix-en-Provence 

comme ville départ. Ce type de manifestation attire 
une foule considérable. Le parcours va entrainer 

de nombreuses perturbations sur le plan de la 
circulation et du stationnement. 

Retrouvez plus d’informations sur le site :  aixenprovence.fr

Une arrivée de course professionnelle, il y a
une soixantaine d’années. Cela se passait
derrière la tribune du stade.

””On attendait ça
depuis 51 ans Le champion du monde Philippe Gilbert est

venu à Aix en début d’année avec son maillot
arc-en-ciel. C’était à l’occasion de la Ronde,
où on le voit devancer l’Aixois de l’équipe
Sojasun Julien El Farès, lui aussi attendu
sur le Tour 2013.

Un groupe de
cyclistes de

la fête du
15 juin en

compagnie
de Jacky Pin.
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Courses de fond

Près de 1000 participants pour une 1ère édition, c’est excep-
tionnel. Et lorsque la quasi-totalité des "pédaleurs" déclarent
que La Provençale Sainte-Victoire 2013 "c’était super" et que
la presse spécialisée le confirme, on se dit que l’AVCA a bien
fait de se lancer dans l’aventure.
La beauté du parcours, la sécurité, l’arrivée sur la piste du
stade Carcassonne, la qualité de l’accueil et de la restaura-
tion… autant de bons points soulignés par les habitués des
épreuves cyclosportives.
Côté résultats, on remarquera qu’il y a pas mal de maillots
vert et noir à l’arrivée, alors que les dirigeants de l’AVCA
avaient demandé à leurs coureurs élites, présents au départ,
de ne pas contrarier la course (car s’en est une) à l’avant. Les
professionnels Maxime Bouet et Thomas Lebas ont égale-
ment participé à La Provençale "en toute sympathie". 
Jean-Michel  Maurin a gagné le 95 km, que le pistard Mickaël
Bourgain a bouclé à la 3ème place (5 Aixois dans les 10 pre-
miers, dont Olivier Martinez, 9ème). Sur le 136 km, Patrick Fio-
rentino a roulé le plus vite, à 38,4 km/heure de moyenne, de-
vant quelques anciens coureurs élite haut de gamme tels que
Luminet (3ème) ou Lavergne (7ème). A noter encore la 18ème place
de Johan Ballatore (Aix Handisport).

Cyclo

La Provençale Sainte-Victoire fait le plein

Qu’est-ce que la passion du sport ne
lui ferait pas faire ? Gérald Burles a
été coureur cycliste durant 5 ans à
l’AVCA (avec son ami Cyril Giordano),
puis il s’est relancé au tennis au TC
Le Tholonet, jusqu’au classement
15/2 et s’est mis à la course à pied. Il
a disputé son premier Marseille-Cas-
sis en 2007 et n’a pas tardé à partici-
per à des épreuves de trail, par goût
de l’effort d’endurance et amour de la
nature.
Aujourd’hui, à 36 ans, Gérald Burles
est un des meilleurs coureurs du
Challenge des Trails de Provence,

comme en atteste sa 5ème place à
l’édition 2013 du Trail Sainte-Victoire
(Circuit Cézanne 36 km). Il est 4ème

(sur 1369) au classement provisoire
du challenge "court" (-40 km), en at-
tendant les rudes épreuves alpestres.
Amoureux de tous les sports (il est un
grand supporter de l’équipe de hand-
ball du PAUC et suit de près les résul-
tats de l’AVCA), cet employé de la so-
ciété Microélectronics, concil ie
intelligemment sa vie professionnelle,
sa vie familiale (marié et père de deux
filles) et le sport. Une belle perfor-
mance !

Trail

Gérald Burles y prend goût

Des sprints spectaculaires sur la piste d’athlétisme du stade Carcassonne.
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Gérald Burles au top de sa forme
lors du Trail Sainte-Victoire.

Dans le Sambuc
Roger Martinez emmène un groupe dansle col du Sambuc, "son jardin".

Stéphane Dubourdieu est descendu
de Paris… pour monter le Sambuc.

Pascal et Maryannick Bryselbout l’ont joué entandem... et avec le sourire.
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Courses à pied

Avec plus de 1600 participants,
le 12 mai dernier, l’épreuve orga-
nisée par Aix Athlé Provence a
rempli son "contrat". Celui d’une
épreuve de masse disputée dans
un environnement prestigieux, du
départ à la Rotonde jusqu’à l’arri-
vée au Parc Jourdan. Tant pis si
les chronos des vainqueurs sont
moins bons que par le passé !

À noter la "promenade" de la
jeune Aixoise Camille Auzerou
Bonilla sur le "7 km au Féminin",
à 15,88 km/heure quand même.
Elle devance Stella Granozio
(SCO Saint-Marguerite) de
1 mn28.
Au 10 km, derrière Julien De-
vanne (Anjou), on trouve Olivier
Mercou (Team Athletic Aix) et Jé-

rémie Quériel (Power Sport).
L’Aixois Didier Roux est 5ème à
2 mn39 et Véronique Matur (Endu-
rance Shop) 3ème VIF et 1ère Aixoise.

Sur le Semi, remporté par Nico-
las Navarro (Cap Garonne), les
meilleurs d’Aix Athlé Provence
sont Nordine Kamil (3e) et Antoine
Carayon (4ème).

"A Grandes Foulées"

Il n’y a pas que le chrono

On part et on arrive en pleine
zone commerciale de Plan-de-
Campagne… après un joli tour
dans la campagne  de Cabriès,
précisément. Cap Nature porte
bien son nom et fait bien les
choses : belle organisation, belle
animation (joli village), belle parti-

cipation… L’édition du 19 mai
2013, disputée le lendemain de
grosses pluies, a réuni 1093 parti-
cipants sur les 4 catégories (6 km,
11 km, 11 km marche et 18 km).
Le niveau élevé imposé à l’avant
par les coureurs d’origine afri-
caine ne confère que plus de va-

leur aux résultats de coureurs lo-
caux qui se démènent, tels que
les anciens coureurs cyclistes
Olivier Martinez et Alex Pierotti,
classés respectivement 9ème et
10ème du 11 km, à près de 16
km/heure de moyenne. Sacrés
vétérans !

Cap Nature

De la "zone" à la campagne
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D'une course à l'autre

Béatrice Talec a davantage
sacrifié à l’organisation de
Cap Nature qu’à sa propre
préparation. Performante
quand même (3e VF1).

Moins d’un mois après sa
9ème place à La Provençale
(cyclo), Olivier Martinez est
encore 9ème à Cap Nature.

Alex Pierotti (10e) a bien mérité les compliments de Béatrice Talec
et Jean-Michel Obé (12e du 18km) sur le stand de Power Sport,
après l’arrivée.

Camille Bonilla a voltigé sur le 7 km
au Féminin.

Véronique Matur fidèle à sa ligne
sur le 10 km.

Antoine Carayon semble "facile"
à l’arrivée du Semi.

Clin d’œil à

Caroline Mocklyn a animé l’échauffement
avant le départ avec le dynamisme et le
savoir-faire qu’on lui connaît. Sympa la
spécialiste de nordic walking !

Philippe Danilo, fidèle au poste de
signaleur bénévole, a officié à l’entrée
du Parc Jourdan. Sa bonne humeur est
communicative (N’est-ce pas Gérard
Lemonnier ?).

Un joli couple à l’arrivée de Cap Nature :
Antoine Carayon et Camille Bonilla,
deux des meilleurs coureurs d’Aix
Athlé Provence.
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Pentathlon moderne

Des enfants qui s’éclatent
dans les épreuves du
Pentajeune, des filles
championnes de France
en minimes et en cadettes…
L’AUC a tout lieu de se réjouir
du développement du
pentathlon moderne à Aix.

En organisant la finale dépar-
tementale Pentajeune, le 25
mai dernier, l’AUC s’est offert
une belle tranche de sport
dans une ambiance des plus
sympathiques.
Les pupilles, poussins et ben-
jamins se sont retrouvés au
CREPS de Provence (tir et
course à pied) et à la piscine
du Jas de Bouffan (natation)
pour boucler le circuit Penta-
jeune 2013. Une journée dont
Clara Buonano (2ème en benja-
mines) gardera un très bon
souvenir, puisqu’elle s’est vu
décerner par les entraîneurs
du CD 13 le "Trophée du Plus
Méritant". 
Parmi les bons performeurs
de cette finale départemen-
tale, citons également Léa
Desjardins 1ère en poussines,
Océane Anton, 1ère en benja-
mines, Hélène Martin et Ma-
non Fabry 1ère et 2ème en pu-
pilles filles, tandis que Mattéo
Dagatti est également 2ème en
pupilles.
D’autres satisfactions allaient
suivre, les 1er et 2 juin, avec le
titre de championne de
France minimes remporté par
Jessica Mirmont, devant Lisa
Riff, du pôle de Font-Romeu
et Sophie Penaud, du pôle de
Bordeaux. Grâce aux classe-
ments des autres filles de
l’équipe, à savoir Léa Beaupin

Poret (4ème), Neumédia Tizam-
rine (7ème) et Laurine Génard
(9ème), l’AUC remporte le titre,
à la grande satisfaction de
leur entraîneur du pôle France
Cédric Maillard.
Les Championnats de France,
organisés par l’AUC, le week-
end suivant, allaient permettre
aux deux meilleures Aixoises
de confirmer leurs bonnes
dispositions. Jessica Mirmont
remporte à nouveau le titre et
Léa Beaupin Poret se classe
2ème. Un joli doublé !
Côté garçons, on note la 7ème

place de l’Aixois Maxime Gau-
thier, à distance du champion
de France, le Perpignanais
Brice Loubet, par ailleurs pen-
sionnaire du pôle France d'Aix.

L’AUC excelle chez les jeunes

Le groupe de l’AUC au Pentajeune, avec les dirigeants Agnès Caillat, Claude Lassalle et Bruno Génard (en arrière
plan). En bas : Clara Buonano, avec son beau "Trophée du Plus Méritant".

Un départ de course énergique sur la nouvelle piste du CREPS d’Aix.

L’épreuve du tir au pistolet bien maîtrisée par Clément Moine, 4ème en poussins.

Claude Lassalle, le président
de l’AUC Pentathlon moderne,

également remarqué sur la piste.

Photos Sylvain Sauvage
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Badminton

Le titre de championne de
France benjamines, décroché
il y a quelques semaines en
Vendée, ne fait que confirmer
toutes les bonnes choses que
son entourage dit à son sujet.
"Juliette est sérieuse et appli-
quée, confirme sa mère. Elle
est même perfectionniste".
"… Et elle est très bonne
élève", surenchérit au pas-
sage Karine Cardenas.
L’avis de Fabien Jacob, le
responsable technique de la
ligue de badminton ( par ail-
leurs capitaine de l’équipe
Top 12 de l’AUC), est tout
aussi élogieux : "Juliette a
réalisé cette saison des pro-
grès extraordinaires, sou-
ligne-t-il. Elle s’appuie sur une
technique gestuelle et de dé-
placement exceptionnelle
pour une fille de son âge. Son
investissement personnel et
son sérieux sont à la hauteur
de ses qualités sportives. Un
exemple à suivre…"
N’en jetez plus ! Juliette ren-
voie le volant avec une facilité
déconcertante et répond aux
questions avec la même ai-
sance…
- Pourquoi joues-tu au bad-
minton ?
"Quand j’étais petite, ma ma-
man m’a fait essayer plusieurs
sports. Le badminton m’a plu
tout de suite. J’ai débuté à
l’âge de sept ans."
- Qui t’a le plus appris depuis
tes débuts ?
"J’ai eu pas mal d’entraîneurs.
Au départ, j ’ai appris les
bases avec Jérémie Martin,
puis Hervé et Lilas Goulin,
Wladimir Hagondokoff et au-
jourd’hui, c’est Sydney Len-
gagne qui m’entraîne."

- Ta meilleure performance ?
"Soit mon titre de cham-
pionne de France, soit ma vic-
toire en simple dans le tournoi
international benjamines en
Belgique."
- Ton meilleur souvenir ?
"Il y en a plein. Je dirai ma
participation à la Danish Cup,
avec l’équipe de France ben-
jamines, à Copenhague. Ce
fut une découverte, car avant
cela, je ne connaissais pas
beaucoup de personnes."
- Tes champions préférés ?
"Je n’en ai pas vraiment en-
core. Mais au club, j’admire
Indra Bagus et aussi Lianne
Tan."
- Ton ambition dans le bad-
minton ?
"Jouer au meil leur niveau
possible et gagner la Danish
Cup, une belle compétition in-
ternationale."
- Et les JO, tu y penses ?
"C’est un rêve... pour l’ins-
tant inaccessible."

En attendant, Juliette Moi-
nard s’efforce de progres-
ser avec un encadrement
technique de qualité. Elle
s’entraîne trois fois par se-
maine en compagnie de Mar-
tin Cardenas, autre espoir de
l’AUC Bad (champion de ligue
minimes), sous la coupe de
Sydney Lengagne. Ses pro-
grès spectaculaires incitent
son entourage à l’aligner déjà
dans des compétitions mi-
nimes (par surclassement).
Elle a d’ailleurs remporté le ti-
tre régional en double dans
cette catégorie, associée à
Mélanie Potin. À 12 ans à

peine, "la petite princesse" de
l’AUC Badminton semble
destinée à régner longtemps
dans les différentes catégo-
ries d’âge de sa discipline.

Juliette Moinard élève modèle
Voilà une petite sportive qui a peu de chance de se retrouver
dans la rubrique "Le Méchant". Juliette Moinard travaille bien
à l’école, possède une bonne éducation, sourit volontiers…
et montre déjà un talent certain pour le badminton. 

Des qualités évi-
dentes sur le ter-
rain.

Photos Sylvain Sauvage

Juliette, en bref
Née le 25 juin 2001, à Aix. Elève de 6ème au
collège des Prêcheurs (passe en 5ème).
Un frère, Corentin (13 ans) qui pratique
également le badminton (vainqueur du
GP de Vitrolles).
Débuts au badminton en 2008, après avoir
fait un peu de kung-fu, d’escalade et
d’escrime.
Championne de France des benjamines en
simple. Médaillée d’argent en double
dames (avec Ainoa Desmons) et double
mixte (avec William Villeger, d’Istres).

Juliette au gymnase Bobet,
en compagnie de ses parents,

Kim et Vincent.

Fidèle à sa ligne, Tanguy Ci-
tron n’a pas déçu lors des
derniers Championnats de
France de badminton, à
Mouilleron-le-Captif, en Ven-
dée. Le grand espoir de l’AUC
a en effet remporté le titre
cadets, en battant en finale
Vincent Medina (10-21, 21-9,
21-13).
Déjà titré en benjamins et en
minimes, ces dernières an-
nées, Tanguy aura ainsi pré-
paré de la meilleure façon qui
soit son passage dans la caté-
gorie charnière des juniors.
A suivre.

Tanguy Citron
confirmeUne gamine souriante,

visiblement fière de porter
le maillot de l’équipe
de France.
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Le rêve est devenu réalité. Les basket-
teuses U15 de l’Union Aix-Venelles-
SMUC ont remporté le titre de cham-
pionnes de France, fin mai à Bourges.
Les filles du coach Virgile Abel ont ga-
gné leur demi-finale à l’arrachée, contre
Saran (50-48). Puis elles ont encore fait
des miracles en finale, en gagnant "au
sprint" (54-52), alors qu’elle étaient de 7
points à l’amorce du dernier quart-
temps.
Les basketteuses de l’Union affichent
décidément de bien belles qualités. Une
lueur d’espoir pour l’avenir du basket fé-
minin en Pays d'Aix !

Les "Olympiques" de l’AUC Taekwondo
ont souhaité encadrer un stage, le 1er

juin dernier, au gymnase du Val de l’Arc.
Une bonne occasion de venir à la ren-

contre des pratiquants de la région et de
faire "mousser" leur club, organisateur
de ce stage, sous couvert de la FFTDA
et de la ligue PACA.
Ainsi, Myriam Baverel (coach olym-
pique, médaillée des JO d’Athènes
2004), Anne-Caroline Graffe (vice-cham-
pionne olympique 2012) et Floriane Li-
borio (pré-sélectionnée pour les JO de
Londres) ont transmis leur savoir-faire
une journée durant, bien secondées par
Mahama Cho, autre licencié aixois, véri-
table révélation de la catégorie des
lourds et Bruno Ntep, l’entraîneur en
chef de l’AUC, ancien champion d'Eu-
rope et médaillé mondial.
Avec 140 participants (75 enfants, le
matin et 65 "grands", l’après-midi), ce
stage a connu un indiscutable succès et
permis à l’adjoint aux sports, Francis
Taulan, de remettre à la médaillée olym-
pique Anne-Caroline Graffe… la mé-
daille de la ville d’Aix.

� Taekwondo

Un stage haut de gamme
� Basket

Les filles de l’UAVB
championnes de France

Ciara Drymon Fontani, désignée meilleure
joueuse du final four, à Bourges.

Hélène Sauvage a bien profité
de ce stage. Dommage que
son photographe de père,
pourtant spécialiste du cadrage,
lui ait coupé le pied gauche
(seulement à l’image,
faut-il préciser).

Les cadres du stage en
ont profité pour remettre
aux enfants de l’AUC
les diplômes de passage
de grade avec, 
en cadeau,
le "P’tit abc du
Taekwondo"
de Frédéric
Barberis.

Francis Taulan a remis
la médaille de la ville d’Aix à

Anne-Caroline Graffe,
en présence des trois

présidents que sont 
Christophe Salon (CD 13),
Raymond Michel (AUC) et
Max Nasher (Ligue PACA).

L’événement
de la rentrée

Alors que nous bouclons ce n°303, les di-
rigeants du PABA annoncent un grand
événement basket pour la rentrée. Il s’agit
du 1er Open PABA Odalys, tournoi qui met-
tra aux prises quatre équipes de haut ni-
veau, les 7 et 8 septembre prochains, à
Aix : Gravelines-Dunkerque, Spirou Char-
leroi, Fos Ouest-Provence et les Sharks
d’Antibes. Avec de telles équipes, on de-
vrait faire le plein au gymnase de la Pio-
line, d’autant que le prix des places (à
partir de 8 €) est plutôt "sympa".
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Coup double pour le CCA. Tandis que
l’équipe féminine remonte en N4,
l’équipe hommes fait également un
grand pas en avant en regagnant sa
place en N2. Il est vrai que le groupe a
eu la chance de récupérer pour ce
Championnat 2013 un certain Arnaud
Clément, toujours aussi précieux pour
le Country, sur le court comme en de-
hors. La victoire obtenue lors de la
dernière rencontre décisive contre Biar-
ritz (5-2), une équipe qui était jusque-là
invaincue (comme le CCA), permet
donc au groupe dirigé par Rodolphe
Cadart et Guillaume Bousquet de viser
plus haut dorénavant. A noter
qu’Adrien Berkowicz et Grégoire
Lehman, revenus des Etats-Unis pour
les trois dernières rencontres, ont une
fois encore parfaitement rempli leur
contrat.

En bref
� Moto

Alexandre Ferrer
à la hauteur

En bref� Tennis

Le Country vise plus haut

De plus en plus pointu, Alex Ferrer. 

Engagé en Championnat du Monde de
trial, Alexandre Ferrer confirme qu’il a la
pointure internationale. Après les 3ème
et 4ème manches, qui se sont disputées
les 25 et 26 mai aux Etats-Unis, le pilote
du MC Puy Ste-Réparade est positionné
à la 7ème place du classement provi-
soire, à distance des monstres de la dis-
cipline que sont les Espagnols Adam
Raga et Toni Bou.
De retour des USA, lors du 1er Trial in-
door de Dijon, Alex Ferrer s’est classé
3ème derrière Adam Raga et Takahisa
Fujinami. Le crack pilote du Pays d'Aix
est à la hauteur.

L’adhésion d’Arnaud Clément au projet du club
est un facteur évident de réussite.

L’équipe du CCA qui remonte en N2. De gauche à dr. : Arnaud Clément, José Doutre, Grégory Fonta-
nelli, Rodolphe Cadart, Guillaume Vanelvelde, César Testoni (finaliste du Championnat de Provence
17-18 ans), Patrick Buffet Jean-Philippe Cordier et Guillaume Bousquet. Absents sur la photo : Adrien
BerKowicz et Grégoire Lehman.

Le CCA peut compter
sur Guillaume Vanelvelde,
valeur montante du club. 
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Gymnastique rythmique

Un titre pour GR’Aix

Dans un club habitué à
figurer sur tous les
fronts, on ne peut pas

toujours prévoir d’où vien-
dront les satisfactions… ou
les éventuelles déceptions.
Ainsi, les Championnats de
France  disputés du côté de
Villefranche-sur-Saône, au
mois de mai, ont livré deux ré-
sultats contradictoires, avec
la contre-performance de
l’équipe DN1, classée 12ème et
donc rétrogradée en DN2 et
l’exploit de l’équipe DF1 se-
niors, qui a remporté le titre
national de la catégorie. Une
belle joie pour Claire Allouard,
Fanélie Audouin, Céline
Chaix, Stella Corse, Charlotte
Labbe et Géraldine Miretti
(par ordre alphabétique).
L’équipe DFE a pour sa part
décroché la médaille d’argent,
avec un ensemble composé
de Coline Airaudo, Stéphanie
Arnoux, Hannah Chiro, Clara
Fernandes, Emma Mirapel,
Fanny Orcière, Alizée Rach-
muhl, Cécile Rivet et Carla
Zarb.

Les petites
dans le coup
L’équipe DC3 benjamines/mi-
nimes a également apporté
de belles satisfactions au club
de la présidente Christine Mi-
retti. Après avoir remporté la
demi-finale de Coupe de
France organisée par GR’Aix,
le week-end des 11 et 12 mai
au Val de l’Arc, les filles en-
traînées par la géniale Guer-
gana Lazzarova sont allées
chercher la 8ème place en finale
nationale à Valenciennes, les
8 et 9 juin. Un bon résultat
pour les neuf gymnastes de
l’équipe : Romane Ceretto,
Claire Goulée, Charlotte
Guez, Océane Labbe, Lucile
Mathes, Laura Miquel, Alyssia
Nuez, Mathilde Roche et Lau-
rie Rosellini.
À noter que l’équipe DC2 J/S,
qualifiée pour Valenciennes, a
dû se contenter de la 15ème

place.
Enfin, un petit mot concernant
la Coupe Formation 4 (11 mai
à Aix) qui a permis de distin-
guer 9 gymnastes : Lou Bi-
geon, Elsa Comino, Manon
Deschamps (ruban rose), Ma-
rie Caillat, Leïa Cossaltier,
Mathilde Garibaldi, Marine
Liccia, Alix Mogno (ruban
jaune) et Louise Laurent (ru-
ban doré). Des gamines qui
promettent.

L’équipe
benjamines/minimes
dirigée par
Guergana
Lazzarova.

L’ensemble DF1 de GR’Aix sur la plus
haute marche du podium.

Iliona Prioux et Ariane Bosq, élèves du pôle espoirs
d’Aix-en-Provence représentent GR’Aix dans
la filière haut niveau



On n’avait pas enregistré un tel résultat depuis l’ère Virginie
Dedieu : une médaille de bronze aux Championnats d'Europe
juniors disputés à Poznan, en Pologne. C’est l’exploit réalisé par
Estel-Anaïs Hubaud, à la plus grande satisfaction de son
entraîneur du Pays d'Aix Natation, Myriam Lignot et de l’ensemble
d’un club réputé comme une véritable "fabrique de championnes".
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Natation synchronisée

L’enthousiasme affiché à Poznan
par Delphine Maréchal, CTR de la
discipline et ancienne sélectionnée

olympique (Atlanta 1996), à propos des
performances d’Estel-Anaïs Hubaud et
des quatre autres Aixoises de cet Euro
juniors, traduit la satisfaction d’un staff
qui ne ménage pas sa peine en bordure
du bassin pour amener les nageurs au
niveau international.

Avant de décrocher le podium en solo,
Estel-Anaïs avait déjà frôlé l’exploit en
duo, associée à Morgane Beteille (rem-
plaçante : Camille Guerre), avec une su-
perbe et non moins rageante 4ème place.
Car il s’en est fallu en effet d’un petit
centième de point que le duo franco-
aixois ne devance l’Espagne pour la
médaille de bronze (157,437 points
contre 157,448), après avoir remonté de

deux places entre les éliminatoires et les
finales.
En ballet par équipe, la France s’est
classée 6ème avec cinq Aixoises : Camille
Guerre, Morgane Beteille, Estel-Anaïs
Hubaud, Estelle Philibert et Carolane
Canavèse.

Estel-Anaïs Hubaud, loin de se reposer
sur les lauriers européens, a enchaîné
avec trois médailles d’or aux Champion-
nats de France juniors, à Sète, où les
Aixoises se sont montrées plus que ja-
mais au-dessus du lot et au-dessus de
l’eau. On retrouve les Camille Guerre,
Morgane Beteille et autres Estelle Phili-
bert et Alice Carbonnel à toutes les
lignes du palmarès 2013, notamment en
ballet d’équipe, épreuve que les filles ci-
tées plus haut ont dominée en compa-
gnie de Caroline Canavèse, Juliette
Fontugnes, Marion Bernard et Mathilde
Leroux.
En seniors, Virginie Dedieu est rivée à la
1ère place avec une avance indécente sur
les suivantes ; Sophie Prach gagne en
solo libre ; et le duo composé de ces
deux nageuses va logiquement rester
inabordable, tout comme le ballet com-
biné. Les Aixoises ne pouvaient pas
faire mieux.

Championnats d'Europe juniors

Les Aixoises au-dessus du lot

Estel-Anaïs Hubaud
la bonne surprise

Douze filles "infernales" et un entraîneur comblé, sur le podium à Sète.

Myriam Lignot fière de
la médaille européenne de son élève.

Enfin ouverte et inaugurée en grande
pompe, le 30 mai dernier, la piscine du quar-
tier de La Barque, à Fuveau, est une belle réa-
lisation de la CPA. Le fait qu’elle porte le nom
de Virginie Dedieu, la plus grande cham-
pionne de l’histoire de la natation synchroni-
sée en France (inutile de rappeler son palma-
rès), ne peut qu’ajouter à son charme et son
attractivité. On va se bousculer pour aller
nager à « Virginie Dedieu ».

Vive la piscine
Virginie Dedieu !

Francis Taulan, Jacky Pin, Jean Bonfillon, Jean-Louis
Canal, Jacques Agopian, Robert Chardon (de g. à dr),
du beau monde autour de Virginie Dedieu, lors de
l’inauguration de la piscine dont elle est la marraine.
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Nage avec palmes

Natation handisport

En travaillant obstinément dans le secteur de
la formation, le "sorcier" Alex Pudov aura
permis à neuf de ses nageurs de rentrer
dans la filière de haut niveau.
On connaît la valeur d’un Alexandre Noir, ré-
gulier au meilleur niveau national (5 titres en-
core dernièrement aux Championnats de
France seniors), d’une Jeanne Sery ou d’une
Amandine Noir (haut niveau jeunes). Mais
ceux qui arrivent derrière sont également très
prometteurs. Maëlle Lecoeur, qui est encore
cadette, rapporte 2 médailles de bronze des
Championnats de France seniors. Et ce diable
d’Hugo Meyer, véritable révélation de la sai-
son, décroche déjà des podiums en juniors,

alors qu’il est minime. Cela lui vaut d’ailleurs
d’être sélectionné en équipe de France ju-
niors et d’obtenir le label Haut Niveau (es-
poirs), de même que Hugo Pellet, Elodie Pa-
gan, Elisa Marchesci ou Chloé Lopez.
À force de semer, le PAN récolte des médailles
en veux-tu, en voilà. Après la razzia effectuée
aux Championnats de France jeunes, à No-
gent-sur-Marne (une trentaine de podiums,
cinq titres pour la seule Maëlle Lecoeur), la
prestation aixoise aux Championnats de
France seniors à Montluçon est également im-
pressionnante (voir p.30-31).
Autant de résultats qui valent au club du prési-
dent Manolis Tsombos, plus enthousiaste que

jamais, de tenir solidement la tête du classe-
ment national des clubs, devant Paris Palmes
Olympiques.
Ce même Manolis Tsombos, qui est égale-
ment président de la Commission régionale de
nage avec palmes, a d’ailleurs suggéré à la fé-
dération qu’il y ait dorénavant un classement
des clubs aux Championnats de France. His-
toire de récolter la palme, une fois de plus ?

Les meilleurs nageurs issus de
l’école de natation du Club
Handisport Aixois ont encore
répondu présents aux Cham-

pionnats de France des jeunes.
En mai, à Vichy, Camille Dey-
bach a remporté le titre du 50 m
brasse chez les mal voyants et

s’est classé 3ème du 50 nage li-
bre. En non voyants, Tom Mi-
chaelis s’est classé 2ème sur 50
brasse et 50 NL et 3ème sur 200
NL, non sans avoir amélioré
ses records personnels.
Quant à Xavier Durante, dans la
catégorie IMC où la concur-
rence est rude, il s’est classé
6ème du 50 brasse, du 100 dos
et 7ème du 50 NL.
L’omniprésence de ces trois
nageurs témoigne de la qualité
du travail de formation effectué
au sein du CHA, sous la coupe
d’Azzedine M'Zouri qui se féli-
cite de compter une trentaine
de moins de 20 ans aux entraî-
nements du club.

Les moins de 20 ans du CHA ponctuels au rendez-vous

Le PAN
sème et
récolte

… Les élites
également
Grosse présence également des
meilleurs nageurs du CHA aux
Championnats de France N1 et
N2 qui se sont déroulés à
Hyères, début juin. Outre les
médailles en N1 remportées par
Cyril Missonnier, Emeric Jego et
Diane Kolin (voir Challenge
Thrifty p.30-31), on note les
bons résultats obtenus en N2
par Marion Fouque (3ème du 100
brasse pour sa première sortie
officielle) et surtout Yann Rous-
seau, qui a gagné trois mé-
dailles d’or aux 100 dos, 50 et
100 NL.
Autant de bonnes performances
qui permettent au CHA d’occu-
per la 2ème place (sur 90) au clas-
sement des clubs et de terminer
en tête chez les garçons.

Les nageurs du CHA
confirment leur présence
au meilleur niveau national,
avec ses moins de 20 ans,
comme avec ses seniors
N1 et N2.

Maëlle Lecoeur et Hugo Meyer, les
jeunes nageurs du PAN qui montent,
qui montent…
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Water-polo 

- Terminer 6ème au classement, c’est le
résultat que tu attendais ?
"Ah, non… c’est beaucoup mieux. On
ne s’attendait pas à terminer à ce rang,
notamment après la blessure de Zoltan
Varga, au début des matchs retour."
- Qu’est-ce qu’il a manqué pour ac-
crocher la qualification européenne ?
"Un peu de métier. J’ai pu voir certains
jeunes joueurs un peu annihilés par l’en-
jeu contre Noisy-le-Sec, en matchs al-
ler-retour. Sur une manche sèche, on
aurait peut-être pu les battre."
- Ton principal sujet de satisfaction ?
"La titularisation d’Aldric Terral, parce
que c’est un enfant du club. Je le suis
depuis qu’il a 9 ans. Je l’ai balancé titu-

laire au poste de défenseur pointe et il a
tenu sa partie au delà de mes espé-
rances."
- Qu’est-ce qui a pu par ailleurs te dé-
ranger ?
"Le côté versatile de certains joueurs
qui ont eu tendance à se prendre un peu
pour des seigneurs et à se croire indis-
pensables. J’ai dû leur faire comprendre
qu’ils n’étaient ni l’un ni l’autre."
- Le match de la saison le plus ac-
compli ?
"Je dirai celui contre Senlis, à la maison.
Sans Zolta (blessé), l’équipe a réalisé un
grand match et gagné 15-9. Mais je dois
aussi évoquer le match retour de play
offs à Douai, où nous avons gagné en

Alex Donsimoni

” ”Sans changer ma façon de travailler 
La lucidité et l’esprit critique qui le caractérisent n’empêchent par Alex
Donsimoni d’apprécier la saison qui vient de s’écouler comme "la plus belle
de l’histoire du club". Avec un brin de réussite, l’équipe aurait pu obtenir
la 5ème place et une qualification en Coupe européenne qui eut été… historique.
Pour sa 7ème saison comme coach de l’équipe seniors (et la 15ème au club), le "père
Donsimoni" n’a pas eu le temps de s’ennuyer. Bref retour avec l’intéressé sur
une belle "tranche" de water-polo.

Photos Sylvain Sauvage

prolongation, après un match à rebon-
dissements."
- Quel joueur places-tu en n°1 sur la
saison ?
"Matt Holland. Il aura été le plus régu-
lier."
- Si tu devais noter le coach de 1 à 10
sur l’exercice ?
"Des fois 1, des fois 10. Je me mettrais
1 sur quelques entraînements, pour ma
façon de gérer certaines situations. Un
10… ou plutôt un 9 pour ma capacité à
affronter les tempêtes extérieures au
bassin sans changer ma façon de tra-
vailler."
- Quelle ambition pour la saison pro-
chaine ?
"Celle de consolider le classement de
cette année, ne pas descendre en des-
sous de la 6ème ou la 7ème place. Nous
voulons être dans la moitié haute."

Alex Donsimoni, qui connaît les vertus
du travail collectif, insiste sur « le tra-
vail remarquable de Gaëtan Le Deist »
au sein du club et, côté joueurs, sur le
rôle de Jean-Baptiste Favry. « Il est mon
lieutenant, dit-il, et m’apporte beau-
coup dans l’échange ».

Les bons appuis

La carte jeunes

Outre les titulaires de l’équipe seniors
formés au PAN (Monneret, Michaud,
Bochet, Terral et autres Rua, Chauffour
et Stéfanini), le coach se félicite d’avoir
permis à des espoirs du club de mettre
un pied en élite. Ils s’appellent Karl
Terral, Rémy Tetkanchin, Romain Bal-
dizzone ou Lucas Bonnaud (15 ans à
peine). Soit 11 Aixois dans le groupe.
Vous avez dit politique de formation ?

Jean-Baptiste Fabry,
un vrai lieutenant
pour le coach.

Sébastien Monneret a retrouvé ses valeurs
en deuxième partie de championnat.
Quand on a du talent…

Aldric Terral, révélation de
la saison, a su palier
l’absence de Zoltan Varga.
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• ESCRIME - Dans l’épreuve de Coupe
du Monde de Séoul, Erwann LE PE-
CHOUX (��) se classe 2ème du tournoi
individuel et 3ème par équipe, associé à Jé-
rémy Cadot et Enzo Lefort.

• BADMINTON - En battant Créteil (6-2),
l’AUC se qualifie pour les play offs. À noter
la performance d’Indra BAGUS (�), vain-
queur du champion de France  Brice Le-
verdez (2-1). Victoires également pour
Alexandre FRANÇOISE, contre Didier
Noury (2-0), d’Emilie DESPIERRES, face
à Manon Krieger (2-1) et des équipes de
double.

• CYCLISME - Dans le Tour du Jura,
Jarno GMELICH (�) gagne la 2ème étape
et termine 8ème du classement général.
Bonne tenue également de Renaud PIO-
LINE, 4ème de la 3ème étape.

Première victoire pour Andreï KRASILNI-
KAU, dans la montée contre-la-montre du
Mont Faron.

• NAGE AVEC PALMES - Dans la 3ème

étape de la Coupe du Monde, organisée à
Aix, le PAN se classe 1er chez les dames et
2ème chez les garçons. À titre individuel,
Alexandre NOIR (�) fait trois podiums
(50 AP, 100 SF, 100 IM), Maëlle LECOEUR
deux et Margot LE FLEM, un.

• HANDBALL - Le PAUC "atomise" Ces-
son-Rennes (36-23), perd sans démériter

à Paris (33-39) et accroche Nantes à Aix
(28-28).

• VOLLEY - Très belle fin de saison pour
le PAVVB qui boucle la phase régulière de
Ligue par une nette victoire sur Evreux (3-
0) et dispute la finale pour la 5ème place
contre Le Cannet (défaite 1-3 à l’aller et 3-
2 au retour).

• WATER-POLO - Logiquement battu à
Sète (11-6), le PAN prend le dessus sur
Strasbourg (15-8) et Douai (8-7) et re-
monte à la 7ème place du classement.

• RUGBY - Le PARC remporte une vic-
toire importante contre Albi (27-12), mais
doit s’incliner face à Pau (18-29) et de jus-
tesse à Carcassonne (16-15).

SELECTION DES PRINCIPAUX RESULTATS  CONCERNANT LES SPORTIFS AIXOIS.
NOTES DE UN POINT (�) A SIX POINTS (������) EN FONCTION DU NIVEAU DE
PERFORMANCE. LE SPORTIF DE L'ANNEE ETANT CELUI QUI AURA ACCUMULE LE
PLUS DE POINTS DU 1ER JANVIER AU 31 DECEMBRE. LES LAUREATS DES SPORTS
COLLECTIFS SONT DESIGNES EN FIN D'ANNEE PAR LE JURY DE SPORT-SANTE.

Du 12 au 30 avril

sport "co"sport "co"

C H A L L E N G E “ S P O R T I F S  D E  L ' A N N E E ”

• NATATION SYNCHRONISÉE - Aux
Championnats d'Europe juniors, disputés
à Poznan (Pologne), l’Aixoise Estel-Anaïs
HUBAUD (���) décroche la médaille
de bronze en solo et se classe 4ème en duo
avec Morgane BETEILLE (�). L’équipe
de France se classe 6ème en ballet d’équipe
avec la participation de cinq aixoises : Es-
tel-Anaïs HUBAUD, Morgane BETEILLE
(�), Camille GUERRE (�), Carolane CA-
NAVÈSE (�) et Estelle PHILIBERT (�).

• SQUASH - Aux Championnats d'Eu-
rope par équipe, à Amsterdam, la France
est encore battue en finale par la Grande-

Bretagne, mais de très peu (2-2 et dé-
compte des jeux) et malgré la belle perfor-
mance de Grégory GAULTIER (�), vain-
queur du n°2 mondial, Nick Matthew. Ce
même Grégory GAULTIER (�) va jouer et
perdre la finale du British Open face au
n°1 Ramy Ashour (1-3).

• TAEKWONDO - Dans l’Open d’Espagne,
à Alicante, l’AUC remporte deux médailles de
bronze grâce à Mahama CHO (�) et Anne-
Caroline GRAFFE (�).

• BADMINTON - En demi-finale du Top
12, à Chartres, l’AUC est battu par Cham-

béry (2-5). Bonne note, néanmoins, pour
Indra BAGUS (�), vainqueur en simple
de Thomas Rouxel et en double, associé à
Ronan LABAR.

• CYCLISME - Excellente performance
de Christophe LAPORTE (��) au Tour
de la Manche : 2ème de la première étape,
vainqueur de l’étape contre-la-montre et
leader du classement général… jusqu’à
quelques kilomètres de l’arrivée (12ème au
final, Anthony PEREZ se classant 10ème).
Au Tour de Franche-Comté, Mathieu DE-
LAROZIÈRE (��) assure en vrai cour-
sier. Après plusieurs places d’honneur les
premiers jours, il va gagner la 5ème et der-
nière étape.
À noter, en 2ème catégorie, les deux vic-
toires de Jean-Michel MAURIN (�) à
Sisteron et à Aubagne.

• GYMNASTIQUE ARTISTIQUE - Aux
Championnats de France, à Oyonnax, GPA
se maintient à la 8ème place de DN1 avec
son équipe composée de Manon COR-
MORECHE, Lara MONTAGNE SALO-
MEZ, Calypso PRIOUX, Sophie DUMA-
LIN, Wendy LEJOYEUX et Justine
JOLET. Aux Championnats de France indi-
viduels, à Cognac, GPA remporte deux ti-
tres en N1B avec Sophie DUMALIN (�) et
Pierre-André CANO (�).

• NAGE AVEC PALMES - Aux Cham-
pionnats de France seniors, à Montluçon,
le PAN est encore très présent sur les po-
diums. Notamment grâce à Alexandre
NOIR (���), qui rafle 5 médailles d’or
et une médaille d’argent. Les filles réussis-
sent bien également avec Jeanne SERY
(�), qui remporte deux médailles d’ar-
gent, Amandine NOIR (�) et Maëlle LE-
COEUR (�), deux médailles de bronze.

Mois de mai

Indra Bagus aurait bien aimé qualifier l’AUC
pour la finale du Championnat de France Elite.
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• ESCRIME - Les fleurettistes du Pays
d'Aix irrésistibles aux Championnats de
France, à Antony. En individuel, Erwann
LE PECHOUX (���) remporte son 6ème

titre national après avoir largement do-
miné sa finale face à Ghislain Perrier (15
touches à 7). La 8ème place de Virgile COL-
LINEAU (�), vainqueur entre autres de
l’international Enzo Lefort, constitue éga-
lement une belle satisfaction, tandis que
Marcel MARCILLOUX doit se contenter
de la 18ème place.
Dans le Championnat  par équipe, EPA rè-
gle le sort du Racing en demi-finale (45-
29), avant de remporter le titre en finale
face à Aubervilliers (45-40). Bravo donc à
Erwann LE PECHOUX (��), Alaeeldin
ABOUELKASSEM (� � ) et Marcel
MARCILLOUX (��) !

• SQUASH - L’équipe de France se
classe 3ème du Championnat du Monde par
équipe, à Mulhouse, notamment grâce à
la victoire de Grégory GAULTIER (��),
contre l’Australie.

• NATATION SYNCHRONISÉE - Les
nageuses synchro du PAN ne font pas le
déplacement pour rien à Sète, où se dé-
roulent les Championnats de France. En
juniors, Estel-Anaïs HUBAUD (�� )
gagne en imposées, en solo, en duo avec
Camille GUERRE (�) et par équipe avec
le PAN. En seniors, Virginie DEDIEU
(���) domine encore son sujet en solo
et en duo, avec Sophie PRACH (��), de
même qu’en ballet avec les 11 autres na-
geuses de l’équipe d’Aix.

• PENTATHLON MODERNE - Grosse
performance de Valentin PRADES (��),
vainqueur de la dernière manche de la

Coupe du Monde seniors, à Novgorod
(Russie), avec un total de 5920 points.

• HANDISPORT - Le Club Handisport
Aix est très présent aux Championnats de
France de natation disputés à Hyères. Cy-
ril MISSONNIER (�), médaillé d’or sur
200 m 4 nages, se classe encore 3ème du
100 brasse et du 50 NL. Emeric JEGO
rate de peu le podium. Il est 4ème du 50
pap. et 5ème du 200 NL. Diane KOLIN se
classe 3ème du 200 NL et 4ème du 100
brasse.

• CYCLISME - Les Aixois en demi-
teintes aux Championnats de Provence, à
Belcodène. Cyril BOULENGER est 2ème

(champion en espoirs) et Mathieu DELA-
ROZIERE 3ème. Au Championnat régional
juniors, à Laragne, Thomas GARCIA est
également sur le podium (3ème). Par ail-
leurs, victoire "anecdotique" de Colin
MENC MOLINA à Comps, où il devance
trois de ses coéquipiers, Cyril BOULEN-
GER, Nicolas CARRET et Andreï KRA-
SILNIKAU.

• TENNIS - Grâce à sa victoire face à
Biarritz (5-2), avec l’aide précieuse d’Ar-
naud CLEMENT, le Country Club  Aixois
retrouve sa place en N2.

• HANDBALL - Passionnante fin de sai-
son pour les handballeurs aixois qui dé-
crochent une superbe victoire à St Ra-
phaël (32-30) et obtiennent le match nul
(synonyme de maintien en LNH) contre
Toulouse (27-27), avant de perdre d’un pe-
tit but à Créteil (29-28).

• WATER-POLO - En play offs de classe-
ment, qualification européenne en jeu, les
poloïstes aixois commencent bien avec
une victoire sur Douai : 11-7 à l’aller et dé-
faite "contrôlée" (11-10 a.p.) au retour.
Mais le PAN échoue au tour suivant contre
Noisy-le-Sec (9-10 à Aix et 10-7 à Paris).

• RUGBY - La PARC met toutes ses
forces dans son dernier match contre
Brive, mais ne peut éviter la défaite (25-30)
et la descente en Fédérale 1.

sport "co"sport "co"

Du 1er au 17 juin

LE POINT DES POINTS
AGL THRIFTY 2013

Classement provisoire au 17 juin 2013 

8 points
— Grégory GAULTIER (Squash Passion)

— Erwann LE PECHOUX (Escrime PA)

6 points
— Estel-Anaïs HUBAUD (PAN Synchro)

5 points
— Mahama CHO (AUC Taekwondo)

4 points
— Anne-Caroline GRAFFE (AUC Taek)

— Jarno GMELICH (AVC Aixois)

— Christophe LAPORTE (AVC Aixois)

— Alexandre NOIR (PAN Palmes)

• HANDISPORT - En tennis de table, Ge-
neviève CLOT (� � ) se signale par
quelques performances intéressantes. Au
niveau international, en Slovénie, elle ob-
tient une médaille de bronze en simple et
se classe 2ème en double, associée à l’Ita-
lienne Podda. Aux Championnats de
France, à Angers, l’Aixoise termine à la
6ème place.

Escrime Pays d'Aix à nouveau champion par équipe. Marcel Marcilloux, Alaaeldin Abouelkassem, Erwann
Le Pechoux, Hervé Tabarant (coach) et Cyril Collineau (de g. à dr.) constituent une solide équipe.

Erwann Le Pechoux revient au meilleur niveau international et em-
poche un nouveau titre de champion de France individuel au fleuret.

Photos Sylvain Sauvage
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Comment ne pas souligner, une fois encore, le rayonnement
de l’équipe de handball du PAUC qui a admirablement
bien fini sa première saison en LNH, avec une victoire
probante face à Sélestat ?
En terminant à la 8ème place du classement (9ème au goal
average particulier), l’équipe de Jérémy Roussel a fait
mieux que remplir son contrat. Elle a également
suscité un engouement extraordinaire de la part du public
qui a enflammé le Val d l’Arc.
Qui présenter au titre de "Sportif du Mois" pour
honorer l’équipe entière ? 
Le choix du jury, influencé par les dirigeants du PAUC,
s’est porté sur Luc Tobie, une des grandes révélations
de la saison. Son énorme potentiel physique, son talent
naturel et son état d’esprit exemplaire valent le détour.
Gros plan sur un garçon de grande qualité, à la fois timide
et tellement déterminé à tracer sa voie dans le handball.

Luc Tobie
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Un potentiel physique énorme
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Quand vous donnez rendez-
vous à un sportif et qu’il s’y
pointe à la seconde près,
c’est une bonne indication. Il
est vrai que Luc Tobie n’est
pas du genre à faire les
choses à la légère. Il n’aura
d’ailleurs pas mis longtemps
à s’adapter aux exigences du
haut niveau, déterminé qu’il
est à réussir en métropole ce
qu’il ne lui aurait pas été pos-
sible de réaliser dans sa
Guyane natale, où le manque
de structures et de moyens li-
mite les chances de persévé-
rer pour les sportifs.
"J’aimerais aider des jeunes
Guyanais à suivre mon exem-
ple", dit-il, conscient de ce
qu’il doit lui-même à ses co-
pains Olivier Alfred et Thierry
Fleurival qui l’ont accueilli à
Istres, il y a bientôt cinq ans.
Que de chemin parcouru de-
puis ! Luc a indéniablement
passé un cap avec le PAUC.
"J’ai mûri aux niveaux phy-
sique et mental, constate-t-il.
Mais je pense avoir une
grosse marge de progression.
Je sais que je peux faire
mieux. Et je ferai tout pour y
arriver."
Luc Tobie est connu comme
un gros travailleur. L’excel-
lente préparation du début de

saison lui a permis de bien
débuter le championnat  LNH.
"Quand on se sent bien physi-
quement, dit-il, cela met en
confiance. Tu te dis que tu peux
rivaliser avec les meilleurs,
même si ce n’est pas le cas."

Le bon choix
Bref retour sur la saison pré-
cédente où Luc n’a eu qu’à se
féliciter d’avoir dit "oui" à Aix.
"J’ai fait le bon choix, puisque
le PAUC est monté, tandis
que Istres est malheureuse-
ment descendu. J’étais venu
à Aix pour atteindre l’objectif
de la LNH."
Une réussite qui n’efface pas
le souvenir de quelques bal-
lons perdus qu’il rumine en-
core, en perfectionniste qu’il
est. "Je n’aime pas mal faire",
résume-t-il.
Comment a-t-il appréhendé la
LNH ?
"J’avais confiance en l’équipe,
assure-t-il. Je savais qu’on
pouvait faire de bonnes
choses à ce niveau. Notre dé-
but de saison l’a confirmé. On
jouait bien et on tenait tête
aux grandes équipes, même
si en fin de compte nous
n’étions pas payés de nos ef-
forts. Et puis, les frères Kara-

batic sont arrivés. La pré-
sence de Nikola a provoqué
un déclic et donné confiance
au groupe. À ses côtés, nous
avons élevé notre niveau de

jeu. Niko nous a aidés à régler
des problèmes tactiques, dé-
fensivement et offensivement.
Et il a pris ses responsabilités
dans les moments chauds. Il

L U C  T O B I E

” ”Je n’aime pas mal faire 

Digest

(suite p. 34) ���

 
 

Sa fiche
1,90 m - 85 kg
Né le 24 juin 1988, à Cayenne.
3 frères : Olivier (40 ans), Michel
(30 ans), Nicolas (23 ans), tous
handballeurs.
3 sœurs : Marie-Annick (38 ans),
Muriel (27 ans) et Marguerite 
18 ans).
Luc a perdu un grand frère (Gilbert)
et une grande sœur (Marie-Chris-
tine).
Titulaire d’un BEP vente et du Bac
pro vente.
Handballeur professionnel depuis
2011 au PAUC.

Parcours sportif
Luc débute le sport par le football, à
l’âge de 7 ans, à Matoury, près de
Cayenne. Il va y jouer jusqu’à 17 ans
au poste d’ailier gauche, rempor-
tant au passage les titres de cham-
pion de Guyane en minimes et en
cadets.
Blessé au foot, il va voir jouer son
frère Michel au handball, sport que
pratique également son copain Oli-
vier Alfred (aujourd’hui en Pro D2 à

Mulhouse). Le voilà séduit. Luc dé-
bute le hand à 17 ans à l’USM Ma-
toury et ne tarde pas à connaître
des satisfactions. Il est champion de
Guyane des moins de 18 ans et joue
en sélection de Guyane des -21 ans à
l’occasion d’un tournoi avec la Mar-
tinique et la Guadeloupe. Il va ainsi
évoluer jusqu’à l’âge de 20 ans Ou-
tre-Atlantique, à un niveau équiva-
lent à la N3.
C’est alors que son ami Olivier Al-
fred l’incite à venir faire un essai à
Istres, club de LNH. Le test est positif
et Luc rentre au Centre de formation
comme stagiaire pour la saison
2008-2009. Il loge chez son copain
guyanais Thierry Fleurival et joue
avec l’équipe N2.
« Une année d’apprentissage, ré-
sume le Sportif du Mois. Je devais
travailler plus que les autres pour
rattraper mon retard et prouver
dans les deux ans que j’étais capable
de jouer avec l’équipe première. »
La saison suivante, il signe devient
pensionnaire au Centre de forma-
tion dirigé par Gilles Derot, évolue
en N2, mais s’entraîne avec les pros
de la LNH.

En 2010-2011, il
passe semi-pro et
commence à jouer
avec l’équipe qui va
terminer 6ème de la LNH.
Luc Tobie, qui n’a que 22
ans, sait qu’il a tout à prou-
ver. Mais l’entraîneur Chris-
tophe Mazel ne lui accorde que peu
de temps. Aussi, lorsque le PAUC le
contacte par l’intermédiaire de Sté-
phane Cambriels, il n’hésite pas
longtemps.
« Je sentais que c’était ma chance,
dit-il. Le projet du club du Pays
d’Aix m’intéressait vraiment et je
savais que j’aurais davantage de
temps de jeu en Pro D2. »
On connaît la suite. Le titre de
championne de France 2012 et la

montée en LNH propulse Luc Tobie
en LNH, où il va accomplir une très
belle saison 2012-2013 avec le PAUC,
en disputant la totalité des matchs
et en inscrivant 76 buts… chiffre
qui, selon lui, ne présente pas d’in-
térêt. Il est prêt pour une grande
saison 2013-2014.

Luc Tobie
n’aura pas
mis longtemps
à se hisser
au niveau
de la LNH.

Un garçon qui
s’applique en

toutes circons-
tances.
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n’y a rien à lui dire, il sait ce
qu’il doit faire. Luka nous a
également beaucoup apporté
par son expérience et sa puis-
sance."

Le chouchou
de Karabatic
Luc Tobie a les yeux écarquil-
lés lorsque nous lui disons
que, selon Jérémy Roussel, il
était un peu le "chouchou" de
Nikola Karabatic dans
l’équipe.
"Je ne le savais pas, dit-il. Si
c’est vrai, cela fait vraiment
plaisir, venant d’un joueur
comme lui."
Luc revit la saison 2012-2013
à travers quelques moments
forts telles que les victoires à
Cesson ("la première à l’exté-
rieur… et sans Karabatic") et
à Saint-Raphaël ("avec l’aide
des supporters venus par
centaines" ) ,  le match nul
contre Toulouse ("parce qu’il
nous assurait le maintien") ou
le "bouquet final" contre Sé-
lestat.
Globalement, le Sportif du
Mois se réjouit "que l’équipe
ait pratiqué un beau handball
durant toute la saison" et se
soit montrée soudée en
toutes circonstances.
"Je m’entends bien avec tout
le monde, souligne-t-il, même
si je suis plus proche des
jeunes de mon âge, tels que
Pierre Marche, Jérémy Cour-
tois ou Clément Romero qui,
je l’espère, va poursuivre dans
un club de LNH, car c’est
vraiment un bon gars."

Luc Tobie parle du public du
Val de l’Arc. "Il nous soutient
de la première à la 60ème mi-
nute. Je préfère jouer dans un
petit gymnase rempli, avec
une telle ambiance, que dans
une grande salle 5000 places
avec 2000 spectateurs."
Il évoque encore le rôle du
coach Jérémy Roussel : "Il m’a
appris beaucoup de choses,
notamment à varier mon jeu. Il
est proche des joueurs."
Comment Luc voit-il la suite ?
"Il faut digérer l’apprentissage
de la LNH, dit-il, et tout faire
pour bien débuter la saison au
niveau des résultats."
Et à titre personnel ?
"Travailler dur pour être plus
complet dans le jeu et prou-
ver, semaine après semaine,
que je suis capable de faire
ma place dans ce champion-
nat  LNH qui est très relevé,
avec des équipes qui se sont
beaucoup renforcées ces der-
niers temps."

• Points forts ? « Pour un arrière, je
dirai la vitesse et peut-être la per-
cussion et la combativité. »

• Points faibles ? « À certains mo-
ments, un manque de confiance en
moi. »

• Meilleur joueur côtoyé ? « Je vais
citer mes potes de la Guyane

Thierry Fleurival et Olivier Alfred. »
• Meilleur joueur rencontré ? « J’hé-

site entre Luc Abalo et Mikkel Han-
sen. »

• Le club ? « Un club familial et pro-
fessionnel à la fois. »

• En dehors du handball ? « Jeux vi-
déo et le sport en général. »

Luc Tobie en 6 points

SPORTIF du MOIS L U C  T O B I E    

- Si tu devais te définir en un
mot ?
« Application. »
- Ta plus belle qualité ?
« Je suis respectueux. »
- Ton plus gros défaut ?
« Je suis rancunier. »
- Le plus grand champion ?
« J’en citerai trois : Michael Jor-
dan, Kobe Bryant et Usain Bolt. »
- Le nom d’un sportif qui
t’agace ?
« Les footballeurs qui passent
leur temps à se plaindre. »
- L’homme public avec lequel
tu refuserais de boire un pot ?
« Tous les politiciens en général et
Jean-Marie Le Pen en particulier. »
- Le plus beau jour de ta vie ?
« Mon premier titre au foot, en
minimes. »
- Ta plus grosse galère ?
« À 17 ans, en Guyane, lorsque
j’ai perdu mon portefeuille avec
tous mes papiers. »

- Ton meilleur souvenir sportif ?
« Le tout premier match de LNH
avec Istres contre Montpellier, à
Marseille. J’avais en face de moi Ka-
rabatic, Acambray, Guigou etc. »

- Un film ?
« Le Plus Beau Des Combats. »

- Un acteur ? 
« Denzel Washington. »

- Qu’est-ce que tu écoutes
comme musique ?
« Reggae, zouk, dance hall et la
musique de chez moi, le kasékô. »

- Qu’est-ce que tu lis ?
« Les magazines de sport. »

- Ton plat préféré ?
« Le bouillon d’awara, un plat de
chez moi que ma mère cuisine à
merveille. »

- Qu’est-ce que tu bois ?
« Je ne dis pas non à un bon
verre de rhum. Sinon, au quoti-
dien, de l’eau et du jus de fruit. »

TAC au TAC

Jérémy Roussel :
« Luc est un gros bosseur
qui sait ce que veut dire «
en chier ». J’y crois beau-
coup. Il a besoin qu’on lui
fasse confiance.
La saison dernière, on le dé-
couvrait. En LNH, il a
confirmé les espoirs placés
en lui. J’ai le sentiment qu’il
a comblé positivement ses
lacunes. Il a gagné en
constance. En dehors de
cela, c’est quelqu’un de très
bien, mais il devrait être
plus indulgent envers lui-
même. »

L'avis
du

coach

Luc Tobie se sent bien au milieu de ses camarades d'équipe.

Une combativité
précieuse en
défense 

Photo S. Sauvage
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